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Roche* errille, etc.... 
Orleans et Roblllard.
Archvllle........................
Mvrlvale-lundl, mer- 

ore-U et vendredi. • ■ Made* Anglaises—via 
N,Y., lundi, et J#nd> 
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Agents pour les Commerçants de Bois.

44«. 448 et 400 rue Nnaees.

W. J. ELLARD
Fabricant de charrues et forgeron

Réparation» de tout genre exécntéea 
none le plu» court délai

10 RUE ST-GEORGE, OTTAWA

L«‘* Id tree destinées A l'ci)re*l«trsmsnt doi
vent être mise* A la postes 16 minutes avant la 
clôture des malles précédentes.

Heu' e* du Bureau, de 8 a.m. A 9 a.m. 
Mandata aur la poete et la banque d'Epa

O JUIN, Maître de Poste.
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VENTE EN LIQUIDATION
J ■^uiriiiniiiniHM..............-

Cette vente sera la plus grande en liquidation 
ait été vue jusqu’ici, Elle doit commencer

Samedi matin, le 22 Courant.
Aucune autre maison de commerce ne peut faire les 

réductions que je ferai également dans 
tous les départements

COUPONS II COUPONS! COUPONS ! En dessous dn
prix contant. Veuillez venir examiner les prix 

et les marchandises.

|

I
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MODES
De saison, de» derniers goût» 

et fashionables

STYLE DE NEW-YORK', À DE BIS PRIX

mlle. a. McDonald
MAGASIN DE SODES PARISIENNES 

821 RUE SUSSEX—821

jCHEMIN DH FER

"CANADA ATLANTIC" I

LA VOIE LA PLUS COURTE
------- RNTRI !

Montreal «t Ottawa
10.Ml ROULEAUX Df TAPISSERIE I

IDe tout choix, doivent être vendu* d’fol au 
1er Jaillit. Prix depuis 4 oenlf 

■-----on montant____ _

Tapisserie posée pour 10 cta 
le rouleau.

OTTAWA A BOSTON KT NKW YORK 
BT TOUS LES POINTS A 

L'EST BT AU SUD. iLee convois partiront de la gare de roe Elgin 
comme sait

TrtAIN EXPRESS DK MONTREAL
Je possède le* plus beaux papiers de 

choix du Can.iL et dm But. Uni., (innd 
assortiment de papiers doté* depuis V'6 oenti 
le rouleau, cl bordure* depuis 5 cents U 
verge. .1 invite le publie A venir mo r*i 
une visite.

8.00 u.
Grand Trône à Ootean pour VOuest et à 
Montréal «vec lee train du Grand Trunc pour 
l’Est et te Sud Est, s-rivant là à 11.80 a.m.
4 R0 P Tiff TRAIN RAPIDE avec salle 
* ov à dioer, arrivant à Montréal

à 8.20 p.n»., se raccordant avee les trains du 
Vern-ont Central et du Grand Tronc pour 
l’Est,

Le* convi 
P,m de l’K 
aventure, 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Vn train quittera 'a gare du chemin Rich
mond à 7.4» a. m. #t 4.80 p. m. M raccor
dant avec les trains Kxpjess de Montréal.

»

Peinture de toutes Sortes
TOIUOUKW KM MAIN*.

ol* arriveront à 12.30 p. m et 8.10 
S t, se raccordant à la gare Bon- 
Montréal, avec les trains de l’ist J. F. BELANGER.

ISO EVE DANS,

PLOMB AUR
ClIAVmOK el ]TOITURE?

EXPRESS DE BOSTON BT NEW-YORK 
VIA ROUSE’S POINT F. 0. JOHNSON & CIE

1-20 P.M. X'ÏÎS.^.-.SILÎÜÎ
Point t 6.40 p. m et se raccordant à cet en
droit avec les trains du VermAnt Central et 
Delaware et Hudson, pour l’Est et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 et à New-York à 7. 
00 le lendemain

Ingénieurs et poseurs d'appareils r 
fage, de tuyaux en fer, en plomb et 
en cuivre.

Obaotei

de chauf-

tepleur* eu cuivre, Valves, Inspira- 
Bouilloires.
ohes, Asbtston, Caoutchouc, net

toyeurs de tubes national.
11 |pnf reoevofr ,e* tuyaux à vapeur
Lieux d'aisence, Eviers et bains, etc. 
Couverture en 11 Canada Plate " e 
I vanité*.

Des chars dortoirs pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les pas
sagers d'Ottawa pour New York prendront 
les Pullman à Haint-Albans on à Rouse's

Lei billets, les lit* et tous autres ren
seignement peuvent être obtenue an bureau 
des billets de la cité

t Ale
■Agents pour englue de PBA8E eon;. 
à air chaud.binéeou aux Stations.

B. J. CHAMBERLIN, 
Surin tendant Général 668, RUE SUSSEX, 668

PERCY B. TODD,
Agent général des Passagers. En fact de la rue George.

\

N. LANDRY IPAS DE1G0UTBR GRATIS
Plombier Sanitaire■lata un ben eUMtter awbalaeUel a

POSEUR FL PARUS a GAZ.Quand vous êtes pressé, vous ne désire* 
pas attendre, tout est pré* i partir de 11 hre. 
a.m., jusqu'au soir. Une oonne aesiéter de 
soupe, viandes, chaudes ou froide* de toutes 
sortes. Salades en grande variété,

Et A Eau Chaude, Etc.

128 RUE RIDEAU, UTÏAWA
HR1X MODERES

D
C’est poui l’accommodation des mai. 

chande et des comb et le public en général. 
C'est le repas le plus eucoulant que vous 
pouves vous procurer dans la ville et ai 
plus bas prix que n’importe oh. Venes 
“ l'International Hotel," rur la rue George 
et juges par vous même.

J. W. LANCTOT, Prop.
G ). NICHOLSON, Restaurateur.

M.J.ftP.CUILLET
EPICE BIE#

Coin des Eues York et Cam ber land 3
OTTAWA I

A VENDRE PAR ENCAN PUBLIC
Ol

66 Z0T 68 H.XJE SPARKS

Commenceront le 1er Juin pour se continuer jusqu'au 1er Juillet
Cite vente sacrifice de tout leur fond* de marchandises

Ceci comprend des marchandises de premier choix qui seront 
vendues à moitié prix.

UN MOT AUX SAGE. VENEZ DE SUITE
indltnuta, Coton», Telle, Etoffe» a Kobe». Noie», veloare, 

Kuluui». Sam» et Cliapoaax Ne to.,te« eepeeee

300 DOLMAN’S BT PALETOTS POUR DAMES. 
500 JERSEYS DE «100 JUS JU’A #3 00 
TAPIS, TOILES CIREES ET TAPIS HUILÉS. 

«W Le contenu de 9 departement mr 11 faut que tone wit rendu.

3D. ŒJAH.3D2TBR, <3c 031331.

HOTEL CANADIEN —CHEMIN DE FER—

INTERCOLONIALCl-DRV ANT OCCUPÉ PAR G. Latrimouillk

Ce magnifique hôtel vient d'être acheté 
par M. John Jehneon, ex-piopriétaire du 
” Royal Exchange.”

Les repas eont scr 
carte, système européen, et sot 
dence d’un cuisinier français

Vine, claret, eanterne, champagne 
queurs de première qualité.

Cet établiseement vient d'être meublé à 
neuf, les chamb-iea août spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face au par *• Eajor's

L'entrée privée est sur l'avenue MoKeuxie 
et l'entrée générale du restaurant aux Nos. 

sur la rue Sussex.
JOHN JOHNSTON,

La Route de la m 
et Fret entre 
Bretagne

aile Royale, de Passagers 
le Canada et la Grande

--ET—'
dire te entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du St Laurent, de la Baie 
.les Chaleurs et du Nouveau-Bruns
wick, la Nouvelle-Ecosse, l’Ile Prince- 
Edouard, le Cap Breton et Terrvneuve.

D’élégants chars dortoirs (buffei)et salons 
pour le jour tout neuf sont attaches à cha
que train direct.

Les passagers pour la Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en laissant Toron
to par le train de 8 hrs. a. m. le Jeudi rejoin 
dront le Steamer de la mai le océanique le 
samedi à Halifax.

Tous les avantages que comportent d*e 
Elévateurs, Entrepôts et Docks de première 
classe sont offerts à Halifax pour l’expédl- 

du grain et de toutes merchandises.
Des années d’expérience prouvent que le 

chemin del’Intercolonial est la ligne la plue 
eûre et la plus lapide offerte aux expéditeurs 
de fret entre lé Canada et la Grande Bre
tagne pour ra connectio 
allant à Liverpool et U1

vis à toute heure, à la 
us la surinten-

La Route
et li-

Propriétaire

CHARBON
Les meilleurs qualités de charbon 

Bllaelnea» el Anthracite

BIEN CRIBLE »
BIEN VANNE

n avec les steamers 
asoow ou en reve-

“S,nies iuformations relatives aux taux <U 
port de fret et de passagers et des bile 

lets peuvent être obtenus en s’adressant!
' E. KING, agent des billets,

27, rue tfparke, Ottawa, Ont
GEO W, ROBINSON, agent pour les pas

sagers elle fret de l’Est, 136), rue 
Saine Jacques, Montréal.

(• accès*eurs de J. A. Seyhold)

-R/TTZE SP^ZB
BLOC KCSSELi»

D. POTTINGER, 
Sunntendant-

Bnreau du Chemin de Fer, 7 
Moncton, N. B., 20 Nov. 1888. J

Général.

NETTOYAGES TAPIS T. CT. SE1A.T02ST
A LA VAPEUR Hsrlsger et B1 Jew tier

Marchand de Montres d’.Or et d’Argent, Pen
dules, Anneaux et Bijoux dé to. tee sorte*. 

Tons les Ouvrages sont garantis.
HotAOS et 811 ne Wellington, Ottawa

Les tapis sont nettoyée et le* plumes répa
rée* é la vapeur chez

STEPHENS WILKINS,
129 rue Angbsta.

Le* ordres peuvent étie laissé* an No 78, rue

[. m PIGEON
551 rue SUSSEX, coin de la rue GEORGE

& pus i
ENSEIGNE DE U BOULE D’OR

H

gX'-V

Lesioaafisenllalle
Tout le monde en Italie n’approu 

ve pas la conduit- du roi Humb- rt. 
11 tst des gnii> qui se tou viennent 
encore du pa sé et qui ne craignent 
point de temo gner leur reconnais
sance ainsi que leur sympathie à 
l’égard de la France : les survi
vants dts campagnes ae l’indépen
dance italienne sont de ce nombre 
Ils viennent d’adresser un souvenir 
et un salut amical au 3e régiment 
de zouaves, «lefoudroyantenieveur 
du pont de BirzaU

Cela était mérité, car le 3e régi
ment, qui déjà, à Jnkermaiin, sous 
les ordres du colonel Tarbouriech. 
s’était couvert de gloire, fut, que - 
ques années apiès, au combat de 
Palestre, en Italie, véritablement 
superbe d’héroïsme et d’iulrépidité.

Fiai «le
ChickoHng 

Steww’f 
H» ne*Orggw

«le TmUj 
et «te

F.‘e«ê« et
Niordhet—er

Klmbell.

Nous 
avons u n 

asssortiment 
complet et choisi 

de bons pianos de 
seconde main. Les 

prix et condi
tions sont à la 

portée de 
tous.

L’affxire fut chaude, comme on 
le sait. Dès le mois d’aviil 1869, 
les trois régiments de zouaves, q i 
avaient été désignés pour passer en 
Italie, quittèrent leurs cantount- 
men s d’Afrique et vinrent se join
dre à l’armée franco-italienne. 1 e 
colonel Chabron commandait te 
trois.ème lègimeut.

Les soldats piémontais de la di
vision Claldinl s’éta-ent emparés de 
Palestre, petit village situé dans 
une excellente position stratégique 
d’où l’on surveillait tous les passa
ges de la Séria.

Les Autrichiens, qui, la veille 
eucoae, eiaieut maître de ce village, 
turieux de s’en voir dépossédé, con
centrait nt leurs forces dans le but 
de le repeindre.

Le colonel de Chabron rangea ses 
zouaves denière un grand rideau 
de peupliers qui Its masquaient, à 
la droite de Palettro, et sur la rive 
droite d’un canal fangeux et profond 
appelé le canal délia Cascina.

De là, les zouaves pouvaient sou
tenir les bersagliers sardes contre 
lesquels une fusillade meurtrieie 
s’acharnait.

Tout à coup, changeaut de tacti
que, les Autrichiens s’avancent en 
masse compacte, suivis par une im
posante arii lerie. Le colonel Cha
bron. compreuant que l’ennemi 
cherche à tourner sa position de 
Palesiro, n’hésite pas un instant. 11 
lance ses zouaves.

—You 1 you !» font-ils en se pré
cipitant

Leur cii de guerre ressemble aux 
hurlemen s farouch s du vent ; 
leur élan lui-même fait songer au 
subit dtebainement d’un ouragan 
impétueux. Le terrain est mau
vais, pourtant ; il est accidenté, 
creusé de fossés, hérissé de tallue, 
de mamelons et de vignes, Lts 
zouaves ne s’en préoccupent guère ; 
ils chargent, comme eux seuls sa
vent charger, et refoulent les artil
leurs autrichiens jusqu’au bord d i

1l

61 RUEISPARKS
Le Demon! de l’Orient

Jamais Rochefoit, au moment où 
la Lanterne brillait de son plus vif 
éclat, n’a poussé l’iionie aussi loin 
que l’empereur de Russie dans sou 
toast au prince du Monténégro

A ces paroles froidement- railleu
ses, il semple entendre le siffle
ment d’une crava« he. D’un mot, le 
czar a vengé la France de toutes tes 
provoc t ons, de toutes les attaques 
(lu gouv. rnement de M. Crisp-.

—Ah ! mon cousiu de Be 
vous Irandisst z le roi d’Italie, vous 
vous éialfz Umbeito Bill, vous bra
quez le macaroni sur le co tinent ? 
Mais si vous avec Umberto et son 
armée, j'ai Pierre Nicolaïevilh et 
ses troupes, si voue avez l’Italie, 
j'ai le Monténégro. C la ce vaut. 
A vous le Vésuve, à moi la Monta
gne-Noire.

Et le prince Nicolas répond :
« Russes et Monténégrins ne fontt 

plus qu’une seule faim le »
L h stoire n’a pas d t xerople d’une 

si cruelle moq leiie, d’un ricane
ment si hautain.

Mettre sur la même ligne un peu
ple de vingt huit millions de sujets 
et un p*ys qui compte à peine deux 
cent cinquante nulle habitants et

rlin,

C’est donc le 3e régiment de zoua- 
vés qui montra le premier aux Au
trichiens le glorieux uniforme des 
héros de Constantinople, de l’Alma, 
d lnkermann et de Malagoff.

Arrivés sur le bord du canal, les 
Autrichiens montent dans des b..- 
taux, dans des baruues,qu’ils avaient 
eu la précaution de placer là. Lors
que les zouaves veulent traverser à 
leur tour,pour suivie les fuyard, ils 
ne trouvent plus rien.Mais ils ne sont 
point hommes à s'embarrasser pour 
ti peu. Ils cherchent un gué et 
finissent par en découvrir un. Mais 
les Autrichiens, qui connaissent 
l’existence de ce gué, avaient placé 
juste en face, sur un plateau, une 
bit te rie de cinq pièces de canons 
qui jetaient de la mitraille

____ tant», et
vider son verre là-dessus, il n’y 
avait que l’empereur de Russie 
qui rut se permettre un paieilte 
trait.

Entre Pllerzégovine el l’Albani, 
sur les tôles de l’Adiiatique, se 
trouve un paquet de montagnes 
couvertes de puis, entiecoupés de 
précipices affreux, où les torrents 
sont des rou es, où las fissures sont 
des voies de communications, c’est 
le Monténégro.

Peu de voyageurs ont pénétré 
daus l’intéiieur de ce pays, 
parcouru que par des Rut:

. ayant la même origine et pr 
eant la même religion, y sont consi- 

des frères. L’un

11 n’est 

otm

dérés comme 
d’eux, M. Broniewski, officier de 
marine, raconte ainsi sou arrivée 
dans le pays :

« Je parus, le jeudi de la semaine 
de Pâquts, accompagné d'un mate
lot et d’un guide que j avais loué à 
Galtaro.. Il y ava l des moments 
où la tête me tournait en côtoyant 
d’tflroyables précipices. Tout à 
coup une clameur s éleva, et nous 
fûmes entourés d une troupe de 
Monténégrins, 
rent d’abord si j étais Russe et si 
j’étais chrétien. Convaincus par 
mes réponses et par les protestations 
du guide, ils m’ai câblèrent d’amitié. 
Chacun prétendait m’emmener nas 
ser la nuit dans sa mai.-on. Il fa.* 

‘ lut donner l’acco'ade au village 
tout entier.

n J’avais off rt en présent à mon

- Aux canons ! aux car ons, mes 
zouaves ! s’ccrie le colonel de Cha-

Soulevant leurs fusils et leurs 
cartouchières au-dessus de leur 
tête, les ardents soldats pénètrent 
dans l’eau bourbeuse, franchissent 
la berge opposée, s’élancent de 
nouveau, faisant face au feu de la 
batterie, aarivent devant la gueule 
mêmes d s canons, tombant sur les 
artilleurs, les transpercent à coups 
de bailionnettes, les assomment à 
coup» de crosse, s’emparent des piè
ces et,s’élançant encore, pou 
les ennemis, entrent dar 
rangs et les acculent au bord d’une 
rivière, à droite, et du canal della 
Cascina. à gauche.

... _.ap / tuanH « Telle fut la soudaineté de i’atta iî'.utqT^rtwUit SSe liage que, d,L M, pau, Uurenc.en dan, 
7. a» un. u m» .on Hulmre des Zouaves, tel futil » mu * u«nfc»r de joie il me ^ ^ „will4n^ ,une .

bai» le, ™='°8net > nLPlï.81t ,nr 8nn ^ne d» touave, tombèrent à l’eau
vZ Touto la famille l’imita; e"nem'"
anrè» a uni. l’image réeèrée fut « dl.parurenta.ee eu, i 
filée sur une petite tablette et pla- L'affaire était terminée : la Tie
rce Mrmi le, image, de. Mint,.. toire étau remportée. Lee zeuare» 

lT Monténégro eet un camp alor. rongent à .aueer le, ramen,. 
fortifié par la nature. P.acé à 11. m j»ttent dan, l’eau pour en tirer 
proiimitède, île, Ionienne,, c’ett tes maiheureui Autrichien, oui w 
une citadelle avanciedout la Rns noient De, larges du canal, il, 
Me connaît l’importance, et l’empe- tend m leur carabto, am ennemt. 
reur Aleiandre a montre du doigt qm m debatent dan» lea affree de 
en portant la santé de son hôte Le 1 agonie. Malgré cela, huit cent» 
roi d’Italie u’elait, il ï a peu d’an- èutnchien, m noyèrentyaRWSSsriis ptMcsarrs astfrasspsaris: s,

svrrrasMsri
d'.ngratitnde an Monténégro que • .“^rrirn

nVn 001 m,u,é “ 1 dSSJSt&SSZiw! p

i
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w, Bois powr plancher, Bois] à
etc., etc.

usages dans notre établissement

Communication téléphoniques.

LLB :

RTJSSELL HOUSE

MEUBLES
EUBLES !

BAND MARCHE
lLLB a MANGER, de 
s tous les GENRES
, chez----------

AHPBELL

son de meuble», d’Ottawa 
prix . et par la bonne qua-

Aehat Argeit Comptant

AMPBELL
(Près de la rue Sparka);

SE PATINS*
6 Bue Rideau
-a™-; 1.0m Cta*.»* ■TSW

cture de Voitures
OYALB

.EVEILLE
PSOP11ETA1EE.

It 'acquisition du poete d'affîairee de 
plue ipécialement Volturee Légère», 
rllle* smérleainee noue avon* puisé 
•n mesure de garantir entière eatis- 

•araillent eoue notre direction ; le* 
Here ee procurer et nos prix très bas.
1 tel eet le syitème que noue nuttous

!l RUE STEWART

TV El EUE DE

DD Y
REE6EI L’ANNEE Ittï

àtiUCii
9*’

BABD§:m gros;

tte, Portes
«ses de lahons, lie.
1 et Caisses d’Emballage.

’ de Pwgiàre Qualité.

MU YBNTB
DE

lieux de Piille, etc
ipluiee, Capote imper- 
Wee, Portemanteaux, 

etc,, etc.,
1

>SEPH COTE
1 NON f, OTTAWA
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La France a un gouvernement républicain, 
il est vrai, comme les Etats-Unis ; mais ce 
ne sont pas là nos affaires. Aussi bien, ne 
sommesnous pas en république au Canada? 
Est-<se que nous voudrions d'un roi à Qué
bec, à Monti 

Mais la ré« 
pas semblabli

il

française, dit-on, 
e aux autres ; elle a sur la 

cience bien des excès. Tout le monde re 
grette ces excès, commis dans l'entrainement 
des passions déchaînées. Mais les Fran 
d'aujourd'hui sont-ils responsables de ce 
leurs pères ont fait, il y a cent ans? N' 
ce pas un gouvernement républicain 
France qui, il y a quarante ans, a ramené à 
Rome un pape chassé par la populace ?
Oublions charitablement les méfaits, 

rappeler que les 1 
eurs, puise

Etat américain, soyons pratique», 
tout bon Américain doit l'étre. Il 
France deux partis royalistes, celui 
Carlos et celui du comte de Paris, et < 
partis bonapartistes, celui du prince Napo- 
léon et celui de son fils Victor. Ces quatre CQQ paires de Ilde&UX €11 u6B- 
partis se haïssent bien plus entre eux qu’ils w 1 . ,

estent la république. Leurs divisions telles Vendues à 068 priX
Ègl «' “ d' en bas du prix coûtant

réal ou à 
publique

BARGAIN SPECIAL
Pour cette semaine“de

Coton épongé uni, pour 22 cts 
remplaçant avec avantage 

toute eoie épongée.

es œuvres, 
faisons partie 

comme

de don

nei3
jue nous

compter surZ pouvoir. Ac- 
ju’elle est, à

c"”,r!!'”r"n Vente sans réserve de poles de 

toute sorte pour rideaux.

arrivée au
copions la république telle qu 
moins que nous n'aimions mieux 
la bouder et à laisser le Pa|»e prise 
Vatican. Cessons de regarder en arrière 
Voyons si, avec le concours du gouvernement 
français, tel que Jules Ferry l’a offert, 
l’autre jour, au nom du grand pa 

rrions pas

•es, l’Allemagne et 
ntretiennent, tout le

faire tnoîn Job considérable de gante de 

soie vendue en bas du 
prix coûtant.

tuniste, nous ne pou 
pher la cause de la l’apnm 

ses deux alliiL’Italie et 
l'Autriche- Hongrie, 
long de l'an, dans leeurs casernes, un peu plus 
d'un million d’hommes. Que la guerre

rnZ' Ï.T X SSTi Gi S Vente sans réserve de Dolmans 
2'r, « Titi. TJu dt et de corsages pour visités

chiffres qu'il est bon de regarder en face. Si perlée,
nous comptons sur un miracle pour faire tri- "
omphor le Paix; ; c’est fort bien, redoublons " L *

SEMS Voye* notre fond de Dolman
voulons supprimer le roi Humbert par de impermeableB DOUF demoi-
simples forces humaines, osons regarder * r
ces chiffres en face et demandons-nous coin- Belles,
meut la France pourrait parvenir à abattre 
la puissance des trois armées coalisées ?

Seoir, nul n'ignore (jii’elle ne le pourra M B - Si VOUS Voulez avoir 
jamais ; aussi compte «-Ile sur 1 alliance

mfiine avec ce facteur de pie un habillement de bot! gOÛt 
trie aurait fort à _
enips d» côté des et bien fait allez chez
devons l’aider.—

r DUPUIS & NOLIN

leu™

notre mère pat 
lutter en même t 

des Alpes. Nous 
mes amis, 

ssances amies

Vosges et 
Assuréin

mu chie italienne, si nous ne leur montrons 
faire nous- 

entrepren-

l’ni

pas que nous sommes dispost-s à f 
mêmes ce que nous les prions d FAITES FAIRE VOSdrt

Nous lie laisserons pas 
vieille France la gloire de 
les sacrifices de sang et il "argent 
succès île la sainte cause. Nous ai

"«H PHOTOGRAPHIES
aussi nous

verserons notre sang pour le Pape ; nous 
aussi nous donnerons pour lui nos trésors.

("est donc une croisade que nous voulons 
faire ; il est bon que tous les peuples catho-

Scènes appropriées. Tout
grandes choses de 1 histoire, que ce soient les de première cl&88®
Français du Nouveau-Monde qui organisent
cette ‘croisade. Le mouvement doit partir AU STUDIO DÉC
de quelque part ; pourquoi ne serait-ce pas 
de Quélxsc, aussi bien que d’une ville d’Eu- 
rone ou des Etats-Unis Y

Nommons donc un comité <1 
qui se mette en correspondance 
mités semblable», qui seraient co 
dans les autres pays eatholiqlies du 
entier et qui, nuis par la même pe 
vailieraient en commun à la créât 
armée papale. Telle 
régiment ; telle ville 
gnic : tel Etat lèverait 
Cet

-------EN--------

COSTUMES D'HIVER

PITTAWAY â JARVIS"organisation 
avec des co- 11» RUE 8FARK8

nstitués 
monde

ion d’une 
province fournirait un 

donner

T#i#|tewwe Ml

L’HOTEL • CUSHINGait une eompa- 
brigade entière, 

te armée, disséminée sur la terre entière, 
mais ayant une organisation parfaite, un 
état-major complet, des armes semblables 
afin que les mêmes munitions puissént servir 
m tous, s'assemblerait sur" quelque point de 
l’Europe, au premier coup de canon qui reten
tirait, sur les Alpes, et une fois en ligne, elle 
se dirigerait vers Rome, pendant que les 
forces italiennes seraient occupées à com
battre les Français 

Voilà

11

M. Arthur Cushing',
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cashing ” sur la rue Nicho
las, vient d’ouvrir sur la rue 
Sussex, un salon de première 
classe,uù il tiendra toujours des

i
5
2ce que nous pouvons et ce que 

faire pour la cause du Saint-S 
mais, si nous n avons fine des requêtes à en 
voyer aux puissances «l’Europe, les priant de 
commencer une guerre à laquelle nous som
mes bien décidés à ne point prendre part, 
in’est avis que nous allons jouer un rôle qui 
serait à la fois odieux, méprisable et ridi 
cule. Il vaudrait mieux en ce cas, nous en 
tenir aux prières adresssées à la divinité.

■

IWIlMOUS htt PivïNli- 
ILA8SB — Toujours en 
mains des lilHARES de 
première marque.

CUSMAti & CO,

s
a

Jfm. 048 Bm

(Service si>fcial.)

GLADSTONE FAVORISE LA FE- REMEDE DE FINDS
DERATION IMPERIALE

POUR tes Bi- MORROIDES
LA SUISSE DÉNONCÉE FAR LA PRES

SE ALLEMANDE

La nouvelle Clople de tiladalone
Nkw-York, 21 Une «lepêche de Londres 

au Trtthme dit qu’on fait bien des common- _ , , , _,
taire» relativement au voyage de O la. 1st one Pour le* hémorroïdes internes ou externes
dans l’ouest. Il est vrai que les populations La guérison ne manque 
se sont montrées très enthousiasmées, et duire après quelques app 
qu’il a été bien reçu ; niais ses amis doivent 
ils en conclure que son succès rappelle celui 
de la camiiagnc Midlothicnne »

M. lîla<lstone rêve «le plus en plus à 
l’américanisme. Il voudrait faire «le tout 
l’empire britannique une union calquée sur 
celles «les Etats américains, avec un gouver
nement à Loin 1res «ini serait la copie «le celu 
«le Washington. .Niais n'est-ce pas là 
fameuse Fétlératiou InqxTiale ?

Onguent rlNDS

jamais de se pro- 
lieaiions.

SUPPOSITOIRE PlWUS-Pour
hémorroïdes av c écoulement interne de 
sang.. Remède et préventif sûrs.

Un des principaux ingrédients de ce re
mède est la gomme pure du Pin blanc du

Ia Mis en boites séparées.

El ÏEITE CHEZ LES PNARMACIEIS1.'Allemagne demande det Indemmliée
Paris, 21 Ix* Soleil dit «jue l’Allemagne 
i iamlo «les indemnités pour l’arrestation, 

n prétenilu espion, qu’on a 
detenu prisonnier pendant quatre jours. Ix-s 
otticiers français disent qu’ils ont trouvé des 

cuts compromettants sur la 
iudividu, qui se nomme Lechmer

«le

«léte —’PREPARE PAR —

Fions Medical Co.,personne

Politique Ktrnngère «le la Servie
ul&ire duRkuiradk, 21 

vernement dément

la politique étrai 
n’est pas changée
primeric d’où est some une circulaire «iui
poussait les Slaves et les Sewes d’Autriche .
à se révolter, et à «leman.ier l’aide «le la
Ruwie. On Attribue diruitr, circuUi™ n»reh« b»u. «M M «™*».
à la plume «le membres Progressistes qui 
veulent ébranler en Autriche la confiance 
qu’on y a dans le gouvernement Serve.

Une circulaire du gou
les dernières nouvelles 

pays. Elle porte que 
du gouvernement

Ottawa. Ontario
tes min lives au

La police DOMINION FLOUE STOBE
circulaire

THOMAS GORMAN
FROWST AIM

36, CarrS du Marthe By. 36
I.a aerre-chande «In uoelallwme

Rerun, 21 I«a Gazelle <lu Xord accuse la

EDITION COMPLETEgrande pui
envers un autre gouvernement 

reprochons à la Suisse, il
Z«N>u pahle 

anus «jue nous
serait certainement suivi une gu 
neutralité cesse «l'être légale 
table quand les justes réel 
pays voisin sont méprisées. "

“u OFFICIELLE
— DC DEBAT SUR —amations Tu„

Procès df i Bonlaegletee
Paris, 21 Ia* prix'ès des boulangistesqui 

été arrêtés récemment à Angnulème,
vient «le commencer

la
OTTAWA, Ml 11

Relations aml< S4TPRIX
Hambovrc, 21—Le Corresjtondi.nl, de 

Hambourg, dit que les relations entre l'Aile- — VENTE CHEZ —

ïwr&jrsssp r rum ( îimr< aies «jne sous tout autre gouvernement de I • I# ■ UUIliLRU Ifp B*
’* Fm"*' Rue Sussex

Pritchard & Andrews cohFmme DAssmm MITES PBOftSSIOMEUES

M. J. GOBMAN, LL.B.,
ISwmjjw dt L A. Olivier,

Hst»l MHeltev, Hsuin, Ete.

—BUREAU—

— DU CANADA —

" CITIZENS ”Bl veoe rouis» tslrs 8'am pw en r*o«t- 
choue. Sces-.x, 
ps* pour dates et pour

Chèque* et IrtlleU eu 
suivre st se scier,

»usa,?.
Réparer ros hlum FOKDEE E» 1884

ikad Principal : Edifice de la Compa- 
d*Assurance “ ( ITIZKNH," 181

rue St. Jacques, MontréilDiSPICTERm POIDS
Outillage pour Reli

eurs, Rouleaux, e'c.
E tempe» eu acier

OTTAWA, Ont▲lies ehes > sooa- DIRECTEUB8 :
Hon. J. J. G. Abbott, Fénateur,

Andrew Allan, Bt r., Vice-Pre 
Rob«rt Anderson, Ecr j Arthur Prevost.Bci 
Alp Desjardins, M. P. I J O. Gravel, Ecr.

H. Montagu Allan, Ber.
William Smith, pc-trés.

G. E. Hart, gérant générr'

$1 00930V 
Dépôt au gonvemement fé éral 122,840( 
•î, W. aSEGUIN, EDWARDS KI.VG 

Agent de \iile
27 RUE SPARKS, OTTAWA.

ARGENTA PRETER
Président 

a d»*nt. BKLCQORT à MacCRAKK N

UHteio Chamb-re, Ottawa, Ont.

O’GABA & REMON 
avocats soLucmmss, notahes.
BlooHiy.naSpaib, Ottawa On

rXITiHA » M AMNBWS
GRAVEURS EN GENERAL

-------No. 176 RUE 8PARKI

CAPITAL SOUCI;IT
ETABLIMEMENT DE TAXIXECB

Habillements de meedeure faits et répa
rée. Satisfaction garantie. Sous agent

A. DAOUST, tailleur, 
Nicholas, OttawaNo. 18 rue B. P. Bsxo.i

'an 9 la

AVIS SPECIAL Wslker, Md, an 6 Manchet,
avocatsA VENDRE ^^ Ayant démzna*é dan» un

' ici rge. j’ai décidé de v«c 
dre mon assortiment de

Awmém, Selllei
f«*t

Un"bon Éôt I si ué au 
donnant à la 1rs 
L’hoiel est actuelI meut occupé 
me des balisats : maison 24 x 3 ‘, I 
temenls, et ure bonne gr 
18 x 20 ; une écurie de 20 
de 40 pieds et une bonne 

Le tout se vendra à grand marché, visitez 
la place et fait* s vos offres. Le tout a coû
té f2000.

S’adresser à ELOI SENE,
Ch tpitiâu, Ont.

i quai de Brown 
de Papineeuvil’e 

. D . gram- No. 34J Rae Elgin, Ottawa! bre et entait aux

afin d'épargner lesTritia de 
transport. Lee personne» 
qui désirent des monu
ments ^trouveront avants-
une visite.

(■* XACB DO BOSSMLL)

W.H.W^kw. D.LMcLt.q. C.A.B.ancua.
ande cui 
x 22 ; une remise

GJ£0. McLAUBIN, L.L.I1.
AVOCAT, Etc.

Bureau: 19 rne Elgin, Ottawa

J. P. FISHER
Avorat, Solliciteur, Etc,

Atelier de Marble et Graalt de la CIS*
K. BROWN, Prop. 26 rne ïork

Hotel • RiendeauLA PLUS

Grande Manufacture
BALANCES

Aient ponrTenu anr le plan Européen et AmérliMUn.

64 RUE ST GABRIEL, MONTREAL
m.

TAXLUB McVKelY

AVOCAT, auLLICITRIJg, STC.

damment servie des rrémlaees de la saison, 
pit-parie parties cuisinie's françai « de premier 
ordre. Repas à toute heure.

On trouvera coustamme t A cet établisse
ment de première class . des vins, et liqueurs 
cigare* de choix. JOSEPH REINDaü.

Propriétaire-

CA2STAIDA.
delà del O différents searmde

BALANCE BALANCE — bureau : —
»~UUIi O.Mrt. iw.hn, otlawA,GEORGE COXA A

STtWAHT, CHflïSiffl 4 GuüffltïLITHOGRAPHE, GRAVEUR,
CLICHEÜR euMBDAILLEÜR 

MO KUK METCALFE
orr vw i. -)«r«

X
AVOCATS, SOLLICITEURS

Agente poor la Cour Supreme et le Parlement

Chaabres Diiee, Il m Mtlolft, Ottawa, Oïl]
McLbod Stbwaht

BALANCE BALANCE
A A

JULIEN A CIE 

Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 
à l’Eau Chaude et à la Vapeur

(basse et haute pression).

Orale

Vitrines d exposition améliorées (Show 
Cases), Tiroirs à argent.

F. H. Chryslkf
J. J. (Î00FBSY

VALIN A CODE
___ Awasmla, Sollicitent*. Ele.
BLOC EGAN, BUE SPARKSf

vis-à-vij l’Hôtel Bu sell.

(osIcmi (et Outils «ie£Boncbers Tous les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction

ni res sont remplis avec promptl

JULIEN * CIB,
466 me Sussex.

D^VENTK ° t°dmeB T<î11,1 n'r*

S’adresser à Bradley A SnowC. Wilson t Fils
TOUJOURS IN MAGASIN,

TOUTES SOUTES DE
16, RUE ESPLANADE, 16

ITORONTO. Oui SAÜCI SES ET BOUDINS
En ere* et en détail rhea GUNDBY & POWELL

Avocate, Sollidtmui, Etc.
Agents pour la Cotm SuprAuk

DKP ARTKMBMTS. j

LA PEINTURE CHARLES MICHON, 
Etal No. 3, Marché By..:*NRULLMÎ km\W

Bureau : 25 rte Sjurks, en face de J’flotel RosselA Vendre à bon Marché------ ET IBS-
A,;sis, bois préparé, moulures 

vitres peintes, huiles, peintures, cuir et 
fournitures du chaussures rh-z

K WOODLAND,
38 rue Basse; er, piès du ba sin du Canal

Portes ri chaPEINTURES A BAIN thur W. G unary F. C. PowelL

F. F. LEMIEUXLiane toutes les couleurs à la 
mode.

On vient de les recevoir par 
le steamer Michigan, directe
ment des manufacturi

Les prix du détail sont de 
10 pour cent meilleur marché 
que partout ail leurs au Canada.

Stock complet et varié.

Avoc.t gol leilenr. etc. Agent pour In Cour 
SnprSme. le Parlement et les Mrerte-H 

Jments publics. m
Bureau : 74} Ru« 8, arks, Ottawa!””

J. T. JULIENers DE VICTORIA
Sur le chemin de Montreal 273 «UE Sr PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECOBATItUB.

TIPISJIER tTBLMCHISiEUR.:
Bains ouvur s le 4 de 

d’uno charmante 
a ville La dilig 

e te tous les

mai. Cinq miPe 
m nade en dehors de 
» laissera le bureau 

mercredi et d.man he à 
a de retour à 6 30 hrs 

.25 el 91-50 
bains tont de 50 centios ou

9 heur-'S a.m. el ser 
p. m. Coud lions $

Pour toute autre information a’a Ir

Tout ouvrage exévnté av c soin tt promp-
i par jour 
95 h

Mme LETCH, 435 rue Wellington
Age.ice pour la vente des corsets Ris 

Star Yatlaâ et a vins genres.
Linge de cotps sonfefAmné sur commande

» er à

F. O- RING,

On prr lettres au propriétaire, 461 rue 
Wel ington

I
MLLe COLLINS \rjlZ
un assortiment complet d'articles de mode 
è irès bas prix, 310rne Wellington, Ottawa

A 0H?tTKZ V0TH1 FAIN, TART1S, PAIR UKDALE«,p*“nL,*n,.BOalMg”r-e D““n' 

216—RUH DALHOUSIB—216

LOYER & CIE UNIMENT GÉNEAÜ
36 A.N8 DB S UC CB 8

ue Seal Topique 
m vAwtiuci remplaçant le 

Feu sans d 
leur ni chûte 
poil. — Guérison 

a* rapide et sûre 
% des Boiteries,

Foulure», 
Ecarts, Molettes. Vesslgons Engorge
ments des jambes. Suros, E parvins, eu.

Phi-GÊ(IEÀ0,175, miSl-Hrairi,Pari»

Soaviaa Magasin d'Epiteriis
M# M8» MCE DAI.HOmiE 

Cole «le la rae 4e l’Eellwe, Ottawa. UÜHlN KtLHHltiAiN
'PLOMBIER SANITAIRE 

S^iécialement recommande pour le posage 
des appareils de chauffage.

No 106 Bue LFON, OTTAWA 

J. STEWART
Arpent ur provincial et ingénieur civil 

but eau audeæus d» la pharmacie Mac^ 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, OiUwa

M, Loyer tient constamment à son magasin tout 
ee qui constitua la ligne d’épiceries daas ses moin
dres détails II espère par sa prompte attention 
et aa courtoisie envers le public, mériter une 
large partduparonsge. 21 U 87-la

ri-

TAPIS I TAPIS
Prélarte,

Sommier» élan tiques,
Matelas,

Voitures d'Eutanta,
Chaise» de repos et solas

VinsSiropaDusart
WALKER McLEAN & BLAN^HETIl lACTO-rHOSRHATE * CHAUX

LïiSÿ’ïtfSÜÏïÆSJï
'’ezxxtïzzsvrsto.
racAilffae»; rend U viguew et raeUtiW »■* 
Idslssssali «toat et lyaphxUqaee et k fees 
qui sent tatigués par aae srsjuwws trop 
rapide; ehes le* HlUipu», d fatdiU U 
«iealrisatioe des poowoas.

aFi.siïSiîiaàs
ffEsssæan

«entre U Diarrhée et les maladies 4e

AT8CATR
Saille! tram. P. .__ -n,AgeatiPaile•alswa. Natal rea, Eté.. Eté.

No. 34* RU B ELGIN, OTTAWA. 
fDevaoUeiRueeell).

Voua pouvea vous procurer toutes 
chandleea par petits veraemente à la

W. DAVIS
888 RUE WELLINGTON. E. A. LEPROHON

abchitecte
SURBAU ; VICTORIA CHAMBERS 

a*me étage, chambre No #.

Béeidence, S04 rae IhUj, Ottawa

Ails pour la Santé
Buvez le* célèbres bières et porter de Mol- 
sons. Vous pouvez vous les procurer chrz 
B. G. Faulkner, coin des rues Dalhou<>ie et 
81- André, la seul agent pour Its villes d’Otta
wa et de Hull. Si voe fournisseurs ne l'ont 
point, demandes les.

se MMeee laSeeace, la
■ù vs :: îrtraSüTwwmu»

réveillent rsppétit et le» fortes des eee*-, 
Usrenti. et ronvienoent daes tees es» 4e 
fuit3»t sa dVywurwiesI du eerpe haaam. ■ 
K»W»VV»»V»V»W4%» » *»'b

KbSSFxSz*VaGB etrd une découverte importante 
la guérhKm de ia (MAhaire. Tout le mondé 
mit qu’il n’yapae eue Mu’e maladie dans 
le monde sa s qu'il j ait nne raclas ou an« 
herbe pour agWrir. Paornum Omni. 
289 rne Da-houaie.

ASTHME
CIGARETTES INDIENNESI0STR.ES n BIJJÜÏERIFS

OU assortiment complet aux plus bas 
prix. Chaque article est garanti tri qu'on 
le leprtwés sinon l’argent voua bot* remis 
Reparations de montres avec eau 
les régies de l’art ch«*z H Nf 
No.30 r*e Rideau, p ès du pont deetiapeori

au gai 
ds MIMAULT 

Le plat effltsee de» weyeas eeaaespeen 
battre 1'aeUune, l'oppreselow, U t»

J. W. W. WARD,
A-VOOA.T HTC

4 Ci*, 8ireiWi(t à huis.

MATICOdeGRIMAULTsC^ 31SC0ÏÏ1S8 ONTijlù C8AE8EES, OU»
J os. FORTI IC R IUE6TI0I a a»Ticoawiie««iT*o-l 

elle a » qui» oa quelque* tuées aae répé
ta twi aniverseBe. U (âérit ee pee de team» 
le» écoulement* le» pie» rebelle»,

CAPSULES >» ■ ATICO fo •MIMAMLT 4 Cte j 
as f*«u:u ni p** l'eeleeec waai le *»■« 
loele» In t*r>«elev sa ropaha b laids ri m 
«abebe et ra n s- ai npi.ieawA,

ROBINSON & CIE
GRAIWSrif M8 ri PTJEUIU8T

EPICERIES EN GENERAL

tBï=5==s«B » «-W-* Wmw
userez.ist.xvs.
eonnablee. Tenant d’ouvrir ce nouveau 
poste de commerce le sonar gué 
1‘enconragement du p-bjlq.

CONDITIONS DU JOURNAL
■V. ^Tll -■---------

PAYABLB D AVANCE
L’Union liberale et M. MercierH

L’ABONBSMKNT EST
quotidien n • (par an) ........... 94.00
hebdomadaire “ ............. 100

Dans l’opinion de l'Union libérale, 
si le gouvernement québecquois 
avait accepté l’invitation de prendre 
part à l’exposition française,

•• tout le ban et l’arrfere ban 
des hypocrites, des 
c hands de religion ee 
jiarti libéral et, 
mensonge et la 
auraient ameuté contre nous l'ignorance, les 
préjugés et les passions mauvaises. C’eût 
été une seconde guerre sacrée.”

Peut-être bien, peut être non.

«dition
Edition

aenaare* 'iront Inadrée* >u*Llaus 
— «ni vanta:—_

des cagots, 
des mar- 

rués sur le 
s le cœur, le 
les lèvres, ils

Par ligne 1ère insertion...................
«« Chaque insertion subaeqi
•« Trois insertioas par sem
•« Deux
“ Une “

Bédane»; 10 rentin'» vnr ligne cbaqae

aine.. 0 06 
0 07

pharisiens

la haine dan 
calomnie sur

Bien n est moins certain 
admettons qu’il en eût été ainsi ; 
notre confrère pense-t-il qu’un gou
vernement doive s'abstenir de taire 
une chose, bonne en elle-même, par 

pect pour les cagots, les hypocri
tes, les pharisiens et les marchands 
de religion ? Ces gens-là constituent- 
ils une fraction Considerable et, par 
conséquent, redoutable du peuple 
canadien ?

Tout bien considéré néanmoins, 
I Union Libérale passe condamnation 
sur l’abstention du gouvernerai Ht 
provincial. Notre confrère nous de
mande ensuite, pourquoi nous 
n avons pas la moindre parole de 
blâme à l’adresse du gouvernement 
fédérai ? “ M. Chapleau, ajoute-t-il, 
n’est-il pas lié par sa décoration au 
môme degré que le premier ministre 
de Québec? Le Canada pourtant 
n’en souille pas mot. Ce n’est pas

îl y a déjà bien longtemps que 
nous nous sommes exprimé avec in
dépendance sur ce que nous avons 
qualifié d’inconséquence de la part 
du gouvernement britannique, en le 
voyant prendre des airs pudibonds, 
scandalisés, lorsqu’il ente d 
noncer le millésime de 1789. 
n’est dupe de ce cant. Robespierre 
ne fera pas oublier Cromwell ; la 
tête sanglante de Louis XVI ne sera 
que le pendant de celle de Charles 
1er ; Charles X, mourant en exil, rap
pellera Jacques 1er grelottant tie 
froid à St. Germain, et quand nous 
entendons parler des dix millions de 
piastres que la république française 
consacre chaque année à l’entretien 
du clergé catholique, nous nous 
rappellerons que le gouvernement 
britannique n’a jamais donné un 
penny à ce clergé pour l’indemniser 
de la confiscation de ses cathédrales, 
de ses abbayes, de ses terres, de ses 
châteaux, de scs rentes, de ses bi
bliothèques et des richesses de ses

Avec un tel pa sif à son débit, si 
un gouvernement se fait de plus un 
devoir d’assister à la célébration du 
centenaire de l’insurrection des co
lonies anglaises contre la mère- 
patrie, et n’a pourtant que des dé
dains pour les fêtes révolutionnaires 
de ses voisins, on avouera qu'il s’éx- 

cœur au mépris de 
ce que nous avons 

dit, à maintes reprises, en parlant 
du gouvernement anglais ; entre 
autres, le i et le là courant.

Mais le gouvernement britannique 
et, à sa suite celui d’Ottawa, ont eu 
du moins un mérite : c’est celui 
d’avoir refusé franchement l’invita
tion du gouvernement français. 
Apvè.i tout, chacun est libre de ses 
actions, en restant dans sa propre 
sphère. Mais là où commença vin- 

à la I

VENDREDI 21 JUIN 1889

Pourquoi VEtendard «;t la 1 frite, 
feuilles dévouées aux jésuites, o 
elles soutenu k- Père Paradis dans 
son insureetion contre le su|s; 
rieur des Oblats, et pourquoi 
l’hon. M. Mercier, président 
de l’association des anciens 
élèves dei jésuites, a-t-il don
né 9500 au jiorteur d’une lettre 
du Père Para lis ?

P

SS
ECHOS DU JOUR

L’Electeur fait <le I indignation à froid.
“ C’est cela ! dit-il après avoir cité un «le 

nos articles sur cette loi malheureuse «les 
Jésuites, mort à Mercier pour avoir restitué 
aux Jésuites leurs liions odieusement volés ! 
Le chef «le l’église catholique a cru devoir, 
lui, le remercier de son grand acte «le répa
ration. La presse bleue croit, elle, qu'il 
«loit «être dénonci 
le plus dangt 
de notre langue.

Mauvais plaisant 
que nous n'en voulons pus à M. Mercier 
«l'avoir fait voter une indemnité à l'église ;

:

ne oet<; comme 
notre culte et

pour ce nié 
•roux ennemi «le

L'Electeur sait bien

mais «pie nous le condamnons pour avoir 
ameuté contre les Canailû-ns-français toutes 
les populations protestantes «lu Nouveau 
Monde, en insérant dans sa loi, par pure 
forfanterie, sa correspondance avec «les 
princes «le l’Eglise, que la «liscréti«m la plus 
élémentaire lui ordonnait «le tenir accrete.

h’Electeur sait fort bien aussi que ni le 
St. Père, ni les cardim n'auraient ap
prouvé l'indiscrétion <!«■ M. Mercier, s'ils en 
avaient eu connaissance. Puisqu'il y a deux 
cardinaux dans «;ettc partie «lu Nouveau- 
Monde, que ce ministre essaie donc d'olitc 

de l’un «leux le plus petit mot «l'appro
bation ! Enfermés dans leurs palais, l'un à 
Québec, l a lire à Baltimore, leur plus grande 
préoccupation à présent est «le pallier les 
effets de l'incapacité «le cet homme «l'Etat, 
manqué. Avant que l’agitation actuelle ne 
cesse, on verra, grâce à la politique «le M. 
Mercier, le parti know-nothing reparaître eu 
scène aux Etats-Unis et continuer, aux dé

pose de gaieté de 
l’histoire. C’est

i

la c aile commencéepens «les eatholiq ( 
par les protestants d’Ontario.

Oui, le Vatican a accordé à notre ministre
?iille faite par M. Merciei 
ce, ce fut lorsqu’il alla à Paris, après 
avçiir donné à entendre qu’il se pro
posait d’accepter l’invitation de la 
France. Grâce à ce subterfuge d’une 
habileté que ne désavouerait pas le 
plus vulgaire maquignon, M. Mer 
fier obtint la croix d’honneur, et, 
dès qu’il la vit à sa boutonnière, il 
repartit pour Québec, sans plus s'oc
cuper de l’exposition. Le tour était 
joué. C'est ce sentiment d’avoir été 
dupée par un de ses fils canadiens 
qui humilie et indigne notre vieille

une marque «1e distinction ; mais ce n'est 
pas, au moins, qu'on l’y ait buuucoup admiré. 
Sa correspondance a produit, 
une assez fâcheuse impression, -celle d’un 
vrai butor. “ Che volete se «lisait-on 
en chuchotant : il vient «lu pays «h-s Du
rons : il faut être indulgent pour lui.

Nous «lirons, la semaine prochaine, 
quel affront sanglant M. Mercier a fait au 
Souvera'n Pontife. Quant à sa décoration,plie
ne prouve rien. Qui ne suit que bien «les fois, 
on donne à Rome, par simple courtoisie, «les 
marques «le distinction à des hommes «l’Etat 
«lont on est loin, bien l< Chapleau a-t-il obtenu la croix 

dans les mêmes circonstances, sous 
de faux prétextes ? A-t-il fait des 
promesses à la France qu’il n’ait pas 
tenues ?

Il y a, d’ailleurs, cette différence 
à établir entre ces deux hommes po
litiques : que l’un fait partie d’un 
cabinet où les membres d’origine 
britannique sont dans la proportion 
de 11 sur3; tandis que l’autre est 
premier ministre, chef d'un gouver 
nemen't, maître absolu de ses actions 
et appuyé par une population entière 
de Français qui conservent dans un 
repli du cœur, comme un second 
culte, l’amour de la vieille mère- 
patrie. 11 n’y a donc aucun paral
lèle à faire, sous ce rapport, entre 
M. Chapleau et M Mercier.

M.«l’approuver les

Aussi, conseillons nous 
Mercier de ne pas essayer trop souvent «le 
nous fermer la bouche 
blanche comme la sou tant* «lu l’apc.1’ Il y 
a un genre de charlatanisme qui ne souffre 
pas les rengaines.

amis «le M,

L'Electeur veut nous «lonner le change : 
mais il n’y parviomlra pas. Nous avons 
pins «le respect encore pour le costume «le 
l’Orilrc papal «le St Grégoire-le-C«ranil que 
pour celui des chevaliers de l’Ordre «lu Bain ; 
que <x dernier soit porté par un catholique 
ou par un orangiate.

Mais si Sir John ou Sir Hector ou tout 
autre, s’en allait en plein midi, dans les 
d’Ottawa, vêtu de son costume «le chevalier, 
tandis que tout son entourage serait en 
pékin, il n’y aurait qu’un éclat «le rire, du 
bout oriental de la rue Rideau à l’extrémité 
ouest de la rue Sparks. Il ne faut «loue pas 
dire, come Y Electeur ; “ C”«*st beau, parce- 
que c’est porté par un orangiste et que ça 
vient de la reine «l’Angleterre ; mais c’est, 
atroce quand ça vient «lu Pape."

Avec un peu plus de tact et un peu moins 
de vanité, M. Mercier aurait évité «le se 
rendre ridicule, en imitant les chevaliers 
canadiens à la façon britannique. Bien qu’ils 
aient leur costume «lepuis plusieurs années, 
l’ont-ils exhibé sur la voie publique? M. 
Mercier, qui n’est pas encore chevalier de St 
Grégoire depuis un an,
N’osant pas aérer ses galons et scs plumes 
dans les rues de Québec ou «le Montréal, il a 
fait naître l’occasion qui lui manquait, en se 
rendant «lans une petite ville.

Voyez-vous «l’ici ce soi-disant homme 
d’Etat, que la ruine dans laquelle il a plongé 
sa provüroe «le vrai t seule préoccuper, faire 
soigneusement sa malle, la veille de son «lé. 
pirt pour St Hyacinthe,—pliant d’abord sa 
cqlotte, ensuite son manteau, mettant ses 
petite souliers dans un coin, n’oubliant pas 
sa précieuse plaque «le diamants, et roulant 
en paquet 
mettre à leur place ?

Pendant ce travail important du ministre, 
la hideuse banqueroute frappe à la porte d™ 
gouvernement ; mais elle frappe en vain ; 
M. Mercier a sa veste Louis XV à plier ! 
Qu’il l’emporte «loue cette veste, et qu’il 
laisse à d’autres des soins plus sérieux qui 
semblent ne pas être faits pour son esprit.

NOUVELLE CROISADE
Lt* hasard a mis entre nos mains le brouil

lon d’uu discours qu'un de nos compatriotes 
se proposait «le prononcer à Québec, à 
semblée où Von doit s'occuper «le la res 

«lu pouvoir temporel «lu Pape, 
projet «l’excursion ayant été abandonné, cet 
“ effort oratoire ”, comme disent les Anglais 

ilus à rien. Ce n'était, «l’aille
sur letpiel l'imagina 
hrtxlé «les fleurs «le 

l'entrainement «le l’impro-

1ns

ne sert p
qu'un simple 
lion «le l’orat 
rhétorique, -

Compatriotes, est-il dit en commençant, 
nous avons prié, pendant bien «les annets, 
pour la restauration «lu pouvoir temporel 
«lu Saint Père. Si Dieu l’avait voulu, il 
aurait pu toucher le c«vur «les Italions et les 
porter à relever eux-mêmes le trône pontifi
cal, comme il poussa l’empttreur (;yrus à 

à la captivité «le Babylonc e

|>o8 pu y tenir

lever les murs du temple de Sion. 
(fois, Dieu vent éprouver le zèle «le 

il dt

e et à 
Sion.faire re 

Mais, pari
truit «l'un 

arm«*e «te 180,000 Assyriens qui 
assiégeait .Jerusalem et, «lueUiues années 
plus tard, il permet que «les Babyloniens 
détruisent cette même ville «le fond en 
ble. Les desseins du Seigneur sont 

«levons fail

«desouille une

re notre 
dit :

tables. Mais nous, nous 
devoir. l*a sagesse «les natio 
“ aide-toi ; le ciel t’aidera ” C’est pourquoi 
aujourd’hui, passant «les prières à l’action, 
nous sommes réunis pour aviser aux moyens 
humains de rétablir la puissance papale.

On vous Va dit déjà, mes chers compa
triotes, il n’y a dans toute la chrétienté 
qu’nne seule nation assez forte pour abattre 
ut monarchie italienne. Cette nation c’est 
la France. Tous les autres Etats sont les 
ennemis du Saint Siège, ou bien ils sont trop 
faibles pour sc mesurer avec l«*s armées «lu 
l’Italie et «le

fameux bas de soie pour les

ses deux alliées.:
%
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Habillements
d'Si

Habillements
d’E:

Habillements
d'i!

Ilabillemento
d'E:

Voyez nos 
billements dv 
mes pour

$12.0

PI6EMI
PIGEO

&
RUE RIDE

I.a demande pour i 
de 30 cts a été si gru 
nous avons cru, dans 
de notre clientèle, d’ 
ter une plus grande 

d'habitude. Ceque
maintenant arrivé, 
1 avons trouvé bien
à celui que nous avio 
ravant, de sorte que 1 
de augmente chaque ; 
cents la livre, ou 5 
$1.00.

STROUD & Fl
109 rne BMeau et 172 rui

—rouit—
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Les dames voudronl 
celle de samedi proi 
le CANADA.
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146, 148, 150, 15? et 154 RUE SPARKS, Ottawa
Ne vous servez que du meilleur coton en rouleau, celui de Clapper ton.

HUE IMPORTAITE PAR [Ml
Une Valeur île 810,000Aâk,

10 cheveux de valeur, bustes d’i l* et. 8 
d’hiver, de première claemi, 2 voiture de ba
gage pour 1 été H 2 pour l’hiver, harnais, 
couvert*s, licoui, «elles, etc., etc., le tout 
ayant été acheté tout récemment dans les 
meilleur* manufactures.

L’acheteur des effets, ci-haut me 
peurra les obtenir par contrat avec 
Russell, s’il le désire.

f» Tarasses, 2 h iggie* doubles, 'l simple, 2 
sleighs, 2 sleighs de famille, 2 sleighs con • 
verts, cutters, etc., le tout en bonne condi •

Robes de carrioles cl 1 
le io ladt de l’écurie de 
déon (Iratton d’Ottawa.

Le soussigné doit vendre, sur la demande 
de M. (Iratton, les articles déjà nommés, au 
No 68, rue Queen, dans la ville d’Ottawa, le

*»r (f- ÏP
Société St. Jean-Baptiste d’Ottawa nlionnés 

i I ‘hotel

GRANDE CELEBRATION
LUNDI 24 JUIN

nul compose 
de M (16-

Mardi, «5 Juin IHHt, à 10 bru. h.b.
Les condil 

l’heure de la
Tous les Canadiens-français sont invité* à prendre 

part à la grande célébration de leur fête patronal**, lundi, 
le 24 Juin.

A 8 hrs a.m. toutes les Sociétés et les Canadiens 
en général, avec corps de musique en tête, se réuniront 
k la Salle St Joseph, pour ae rendre à la Basilique où 
une grande messe solennelle seia célébrée. Sa Gran
deur Mgr Duhamel asssistera pontifiealement à la 
cérémonie, le sermon sera prononcé j>ar le Revd M. 
Beausoleil. Après la messe les membres se rendront 
à bord du bateau pour se rendre au Bocage Besserer où 
aura lieu le Grand Pique-Nique de la Société.

I-e comité n’a rien épargné pour rendre cette réu- 
union aussi agréable que possible.

Plusieurs prix de haute valeur, et 27 médailles 
seront présentés aux vainqueurs des Joueurs de crosse 
et des divers amusements qui auront lieu sur le terrain.

Un prix de $50. est offert par lu comité pour le 
Concours Musical par 3 des principaux Corps de Mu
sique de la ville.

Un orchestre a été retenu pour la circonstance.

ion* d’achat seront données à

B. TA CK ABERRY,
Kncanteur

Ven
OOr*tton, Ottawa

ÜÜ
AVIS

Kt pii' lé pré*, rit dunné -jiv 
raun utl n< ton-'.«•niant lu De. «cl* ment 
deh allair.-* des ludions devror t 6:re adnw- 
w es * riionorablo i . !)• wd,n y, agu-siqt h» 
q irtli'é do m rlntendant gnnénu do» Affai
res des Ndiivag h, ot non c ni me ministre 
d** l’Int rieur, n u sous igné. T us les 
oHicler» du i eirai toinent d v oui minuter 
leurs .eltre» • flic e les au soussigné.

L. VANKOUGHNKT 
Député suri te d-iqt genéial des 

Affaires de» *ai.vag. s. 
Département des Affaires des Incliem-, 

Ottawa, Il mai 1889.

imite com-

G. PHILBERTDiner et Bafraieliissemente sur le Terrain
IKMRTmuil

Prix de passage y compris l'entree sur le terrain :
ADULTES 35cts, ENFANTS 15cts. TAPISSERIES

AMERICAINE!», ANULA/UKH ET 
EOOHHAlMEü

Coin des rue* l>*lhon*le el 
HnlaLFatrlM, Ottawa*

Heures de depart du bateau au quai de la reine 
7.20 a.m. "Empress" 0 hrs, 11 hrs et 2 hrs p.m.

0. DUROCHER, President
raiatav*.

MMbms prtparN*:

UNE INSTITUTRICE DIPLÔMÉE nour 
école élémentaire, sachant trèfi bien le Iran 
cais et ayant plusieurs années d'expérience 
•ians l’enseignement, offre ses services pour 
l'année 1889-90, pour enseigner dans le corn 
té d’Ottawa, P. Q. Elle peut fournir les 
meilleures recommandations. S'adresser à 
x bureau. 5j 1m

A VIS AUX MURES—Le “Sirop Calmant 
de Mme Winslow ” devrait toujours 

éve employé quant les enfante font leurs 
te. L goulag* immédiatement les souf

france! de ces pauvres petite, produisant en 
sommeil naturel, paisible, en faisant dispa
raître la douleur, et les jeunes chérubins 
s’éveit eat ans»! “ brillants et fraie qu'un 
bouton de rose." Ce sirop est très-agréable 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses sen- 
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souffrance# Intestinales en règlnut la di- 
gestion, et est le meillenr remède oonnnn 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition on d’autr»s causes. Vingt-cinq 
cents la bout* ill*. Ayes confiance et de
mandes le ‘ Sirop calmant de Mme Win» 
•ow ” et ne prenes anenne autre prépam-

Mswlle,

frai Vitres, Eté.

ARTICLES DE PEINTRE» GÉRERIL
le *•»■ 4e Turnbull

LISEZ CECIREMEDE PINCH
morroides—Pour les h' morro 
ou ex ernes. La guérison ne manque 
jamais de se produire après quelques ap
plications.

les hé -

6raide mie â tel marché ponr 
Irene Joint ecilcm.nl

MONTRES ET BIJOUTERIESr hémerroi- 
teme de sang, d<
Pinas. B mode m 
vente chez tous I-t pharmaciens

PO't ides avec écoulement in- 
man lez la 8ui-pos;tôire 

préventif sûrs. En Montres Waltham en or solide ponr 
hommes..-...............—............ ..m....

Montres en or sol.de pour d
" plaqué pour hommes.. i2 

“ en argent solide pour hom
mes, boiti r de S once»................ 9

Montres montant à qlef, f-n argent
solide p ur Immm s h itie. 3 o. R

M-'D'res en argent pour dame ........... é
B jouUries et arg< ntories à des prix pro

portionnellement i»a<. Tout est garanti. 
Dés en argsnt solide pour 25 cents

98 Rue Rideau

SPECULATION,Ms. Petier * HMS, SUS, rrn WVIUb*.

Geo ▲. Borner,
Bangui iB & coubtibb

40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Parta, Titre*, Grains. Provisions et 
Pétrole «ch tée*. vendus si négo

ciés sur maigre.
P. H.— fri’es peur broeinrs eepilcn- A-a a. McMillan

Hjes»VMiMeMt«MyWItire.

ÎEITE D’ETOFFES I ROBES
CETTE SEMAINE

BRYSON, GRAHAM & Cie.

Le fonds de marchandises le plus gros et 
%le meilleur marche qui n’a jamais 

ete place sur le marche 
d’Ottawa. Atten- 

dez-les

BARGAINS ! !

Be Giie tCis

MOI)
MM

I
RUE RIDEAU

i

i
■

Habillements
d’-Bnfants 

d'Enfants 

d’Enfants 

d* Enfants

Voyez nos ha
billements d’hom
mes pour

Habillements

Habillements

Habillements

$12.00

MM
MM

&C0
RUE RIDEAU

La demande pour notre thé 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dans l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, et nous 
1 avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que lademai - 
de augmente chaque jour. 30 
cents la livre, ou 5 lbs jiour
8i.oo.

STROUD & FRERES
10» rne Rldenu el 172 rue Spark*.

------IOUK------

L’AESfi
Les dames voudront bien lire 
celle de samedi prochain dans 
le CANADA.

318 RDE WELLINGTON

Essayez la SAVARIN*
Remade infldlUbl» contre 

Ira ra

£»j&
PHARMACIE SAVABU

Im rtlèbiM LMM *. fiai
SfcÆStsŒSMï:Agent

L* V*x4tAt>le

Ci Icmh nedlcmt »pear U Ae^
U S3ST«f <!■!■

t, m taMrm

Cwt aujourd'hui le premier jeer 4’ét< et 
en même tempe U pins longue journée de 
l'année. Uy a 172 jours que I année est com
mencée. Nous avons à en passer encore 193 
pour arriver à 1890. Il y a aujourd’hui 58 
ans que la reine Victoria fut proclamée reine 
de la Grande-Bretagne. La hUM.eat entrée, 
hier matin, à 7 heures et demie, dans son

DEPECHES DU SOIR
l&micv spécial. 1 «m.LA SOCIÉTÉ ST JEAN BAPTISTE

a besoin du concoure de tous lee canadiens 
français à Québec. Vous pouvez pour SA.00 
aller retour, et deeweÉteka 21 
par le Pacifique et ^^Kir 
courant. Ce sera M» | 
t ration patriotique «THèclt

Un journal de cette ville Annonçait, hier 
soir, flue M. Beauvais avait acheté la II- 
ee*lde M. Riopelle, de la rue Ualhouaie. 
A*P»traire, c’eut la licence de M. T. 
OTSunor, de U rue George, dont il eetquee-

Bltthe, Ont. 21— Hier soir, Mde Bovd 
et Mlle. Thompson, accompagnées de MM. 
Symonds et Gillespie, sont parties pour des 
pays inconnus.

fan ta don

et 22 voit ran 
mercredi le 

grande dînionspremier quartier

UTels
Nous rappellerons au public que U 1W 

Ju patriotisme, publiée par la société St.
Jean Baptiste de Québec est en vente, au 
benefice dee incendiée de St. Sauveur, chez 
M. L. A. Trépanier, 351 rue St. Patrick.
Sans parler de l’ouvre de charité entreprise 
par la société québecquoiae, nous devons 
dire que cette publication offre un mérite 
intrinsèque qui devrait la faire rechercher «"Spécialité dans les indienne», cotous 
de noua Le choix des articles, la valeur lit- jaunes et carreautés chez C- P- Pelletier 557 
téraire, sociale ou politique des hommes rue Suerex. 
qui figurent au nombre de see rédacteurs, le 
goût déployé dans la partie typographique 
et lee signatures autogimphkee qui accota 
pagnent chaone article, constituent un en 
semble superbe qui font de ce cahier un al
bum digne d'être

mari et six 
pas encore

Boyd laisse an logis un 
it le plus jeune n'a

1*1’#Le Prise* 4e B*ll*| Jet

tienres, 21— Le prince de Galles a bou- 
Londres en déclarant qu'un individu 

dont les mains sout couvertes de lèpre dé
bite de la viande à un des marchés d 
ville. Mais la presse insiste pour que le 
prince dise dans quel marché se trouve ce 
malheureux. Que le prince soit bien rensei
gné ou non à ce sujet, toujours est-il qu’il a 
fait grand plaisir au peuple en assistant à 
l’assemblée qui a eu lieu pour honorer la 
mémoire du père Ihwnien.

1. MowMt A Qntbee
Québec, 21—Le premier ministre Mowat, 

sa femme et sa tille, sont arrivés ici hier soir. 
Ils sont partie ce matin pour l’Angleterre.

Tout le monde ici se réjouit qu’ils s'en 
soient allés sitôt. On craignait, s’ils 
passé une

«10,000

e la

art) RAN DK PROCESSION PIM AN 
CHE. Chapeaux de feutre à bon marché 
chez Nolan, 40, rue Rideau.

conseni.
1a- rouleau à vapeur a 

jourd'hui dans la rue Queen
été employe au

Les billet* du grand, pique-nique de la so- 
St. Jean-Baptiste, qui aura lieu le 24 

courant, à Besserer Grove, . 
aux établissements suivants :

Rue St. Patrice—Arthur Morin et P. A

Rue King -A. L. Pinard 
Rue Cumberland—Emile 

Martineau.
Rue Dalhoueie—D. N. Charleboie, N. 

Cantin, pharmacie Savard et Honoré Foisy.
Rue Rideau—Joseph Côté, Pigeon, Pigeon 

& Cie, Bédard t Cie et Laroee £ Cie.
Rue Sussex H. H. Pigeon, A. D. Ri

chard, P. C. Guillaume, W. O. McKay et E. 
Paradis.

Rue Sparks—O. Du rocher 
Rue Metcalf K. Hillman.
Rue Duke—A. Legault et 
Primrose Hill —.James Duffy 
Hull -I)nrocher et Laverdui

société #t. j<

i. t.- WA propos de fête, lisez le programme 
omplct debt grande excursion à Ogdens 

ru, au profit de la Société Saint-Vincent
sont en vente Srg, au profit de

huitaine à Québec, que M. Mer- 
profitât de leur séjour pour soutirer 
à la caisse provinciale

de

WSi vous voulez louer un bon cheval et 
une bonne voiture, allez à l’écurie de louage 
de l’hôtel Royal Exchange. J. H. Fortune, 
propriétaire.

Robitaille et U.

MONTREAL

Montréal, 21 juin 1889. Malgré la pluie, le marché était assez, 
bien achalandé ce matin. Le poisson y était 
en abondance ; aussi les pêcheurs y ont-ils 
faient ample recette.

T*—-**— .Docteur eootre docteur
Le procès en diffamation intenté par le 

Dr. de Martigny au Dr Bouchard a conti
nué à se dérouler hier devant le savent juge 
Wurtle

On a continué à en ten 
cius, entre’autres le Dr 
résumons l’importante déposition.

t du 22 au 23 janvier, le té
moin fut appelé cher. Mme Honoré Pelletier 
où il rencontre le Dr de Martigny. La 
malade était faible et nerveuse et l’hémor
rhagie s’était déclarée accompagnée d’une 
syncope M. Ethier conseille d'adininistrtP-, 
une dose d’ergo et l’hémorrhagie cessa. qB 

La famille fit appeler ensuite le Dr Bou
chard et, après l'administration d’une seeon 
de dose d’ergo, M. de Martigny commença 
une opération dont il parut s’acquitter fort 
mal. Il était très nerveux ; mais par déli
catesse, le témoin n’osa pas lui donner des 

ils

WLes photographies de DO R ION sont 
les meilleures, *2.U0 par douzaines. 589, rue

J. H. Primault
dre quelques 

Ethier don t nous re, rue Main

Dans la nui OssrM* irellee
L "enceinte judiciaire était remplie 

tin, pour voir dérouler 1<

WSi vous voulez avoir un bon parasol, 
un bon corset et un bon ruban à ceinture 
bon marché allez chez (\ P. Pelletier, 657neux ce ma 

suivantes :
Annie Foley, trouvée coupab 

de désordre dans la rue St-Pati 
impitoyablement condamnée à 
de pension au palais Kehoe.

Baptiste Rohillard, pour refus de payer 
81.35 à son charretier, est condamné à «2 
d’amende et «1 de frais.

Ambroise Variasse, même offense, même 
punition.

Francis Poi 
teille, sc voit

rue Sussex.
le de scènes 
rice, se voit 
une semaine Une «ctogéiii 

demeure dans la rue 
chût*, qui probable 
funestes.

aire, nommée White, qui
fait
es suites

Cathcart, 
emeut aura ‘d

C&.HOURRAH pour OGDKNSBURG. - 
Grande célébration annuelle. Allez à l'ex
cursion de la société St Vincent de Paul. 
Les trains laissent la gare Union à 7-30 hrs.

Alors M. Bouchard voulut tenter l'opéra
tion ; maie M. Ethier le pria d’attendre, 
car le premier ignorait qu'on avait adininis 
tré déjà des sels. M. de Martigny, lui 
mettant la main sur l’épaule, lui «fit alors.

“ Allons, jeune homme, croyez-vous nous 
couper Pherbe sous les pieds, à nous, des 
médecins de vingt ans de pratiqu 
Dr Bouchard s'excusa.

Après ce dialogue, M, de Martigny se 
remit à l’œuvre ; l’opération fut très longue 
et douloureuse. A plusieurs reprises, la 
pauvre malade s’écria : “ O docteur ! vous 
me faites mourir, mais vous paierez

>ans l'opinion de M. Ethier, c’était 
véritable* boucherie ; il n'aurait jam 
qu’un médecin pût se conduire de la 
Si M. de Martigny ne se jugeait pas capa 
ble, il aurait dû laisser la tâche à d'a

A la fin de l’opération, un des mer 
la famille devint comme littéralement, 
et il aurait assommé l’accoucheur de 
si les confrères de ce dernier ne 
pas retenu.

Enfin la malade expira à la suite d’une 
hémorrhagie, et M. HFiier attribue sa mort 
à la mauvaise manipulation et à l'inhabilité 
du I)r Martigny. Il ferait un lion proies 
seur ; mais cest un piètre praticien.

Après les dépositions, le juge W 
prononcé son jugement.

••Je regrette, a-t-il dit, qu’on pousse l'éti
quette professionelle jusqu au point de lais 
ser mourir une personne. C’est pourtant 
ce qui ressort de la déposition d’un médecin 
éminent.”

Faute de preuves, les parties 
voyées dos à dos ; mais le défendeur paiera 
les frais de la défense. On dit que le Dr 
Mount, dont les commérages ont engendré 
cette querelle, va être poursuivi.

Les avocats et les méd> 
sence ont fait assaut d’esprit 
mots à propoe de cette mort.

M. Ethier ayant dit à M. 
de Martigny : “V 

pas passer pour un Jean 
ses patients qui 
“ Parcequ’il* se 1 
pondu l’avocat.

caressé la boul ier, qui a trop
libéré, après avoir pensionne 

te semaine aux frais du gouvernement.
Zelia Cyr, qu’on accuse d’avoir causé du 

désordre dans la rue York et d'avoir vendu 
des lioissons 
sa cause rem

WGrcnadiiics de tou 
et* pour 10 et* la verge, 
557 rue Sussex.

valant l.i 
Pelletieç

sans permis, voit te nuances 
chez C. P.

i t ueuses

™” Le
BHae-BaUler*

i noms des joueurs qui vont pren- 
la grande partie de balle volante 

Metropolitan demain aprèe-

Voiei les 
dre part à ... 
sur le carré

riuti
Short-stop ; Mu 
2e but, Austin , 
lamfield. Normand.

Pitcher, Moore ; catcher, Hoyt ; 
stop. Shea ; le but, ("abb ; 2e but, 
3e but, Murphy ; Sullivan» McCar-

J. McGillicuddy 
ie doit commencer à 

en se rappeler que 
et non pas au 
‘avons dit, hier

«.EXCURSION A QUÉBEC 
du Richelieu au choix. A 
Départ vendredi et samedi 21 et 22, 
le mercredi 26 courant à 10 heures du

retour «5.

Catcher, Whiting, Pitcher, Well ; 
irphy ; 1er but, Kennedy;
; 3e but, Sullivan, Murray, Un des excursionnistes qui se 

cé* de sauver la vie de M. P. Varney, 
noue avons annoncé, lundi la fin tragique 
est maintenant dangereusement malade, lui- 
même, des suites de son acte de dév

sont etïbr

SilV;

thy et Duffy. 
Arbitre : M

Il faut bit 
Metropolitan 
comme nous 1

îtfu

carré Cartier,
WLA SOCIÉTÉ St Vincent de Paul doit 

faire une excursion à Ogdensburg, le 4 juillet 
Prix, aller et retour «1.26.

__ Les photographies de DORI ON sont 
les meilleur»*, S»00 par douzaines. 589, rue 
Sussex.

la (M(4*>t■uiiinerlpilon* a 
iMH'BapIp'e

Le président de la Société St. Jeau-Bap- 
d Ottawa offre au nom, de la société 

se i plus sincères remerciment* aux person
ne», qui ont fait preuve d’une libéralité 
très appréciée, en envoyant les présente 
choisi avec goût et bon jugement, qni se
ront distribués, pendant le pique-nique qui 
doit avoir lieu lundi, 24 courant, au bocage

Voici d’ailleui . 
de leurs contributions respectives 

MM. Bourcier & Freres, chapeau,
er & Forest, chemise de fantaisie ; 
i & Nolin, parapluie de soie, «3. ; 
Weir, boite de cigares, «2. ; F. X. 

Malo, paire de pantalons, $3,-50 : E. W 
Hillman, boite de cigares, «5. ; C. S. Shaw, 
lampe, «2. ; J. B. A. Pigeon, manteau im
permeable, «5. ; Joe. Côté, chapeau de soie, 
«5. ; Lavoie A Girard, pipes, «4. ; T. Nolan, 
casquette à fumer, «1,50 ; S A H. Borbridge, 
sachet, $2. ; A. A A F. McMillan, ann 
à serviette en argent, «2. ; Cbarleboi

un gallon ue vin ; J. B. Duford, 10 
rouleaux de tapisserie, «2. ; J. A. H an ratty, 
album à photographies ; Stroud A Frères, 
boîte de thé de 50cte, «2. ; Frank Piché, 
brosse à cheveux, «1,50 ; N. Faulkner A 
Fils, chapeau, «3. ; A. C. Larose. habille 
ment de petit garçon, $5. ; Geo. 
paire de bottines pour garçon, *1, 
dard A Cie, mouchoir de soie, «1,50 
Casey, paire de pantoufles pour dan 
Edouard Bourque, boite de bonbo 
C. O. Bourd

f Allez à la partie de Base-Bail 
i d# prufe.siuu els, le* Pajpi 

^ -i'uguen.-btirg N. Y. et les ut- 
BALli i tawa, stm di, le 22 sur le l'arc 

l Meirupoiua..

BARE

sont ren-
rs la liste des donateurs et wPour un bon caehemire 

C. P. Pelletier, 557 rue Sussex

La fanfare Ste-Anne a joué, hier soir, de
vant la residence des principaux habitant* 
de la ville. Elle a passé également par les 
nies principales, en jouant, pour an 
la grande excursion à Québec, dont la i 
est destinée k cette fanfare.

WEn faisant une très légère dépense, 
vous pouvez embellir vos parterres et pro 
menadee en achetant du granit cassé qui es 
très propre et inusable. Laissez votre ordn 
à la Compagnie Granitique, bassin du Canal.

WPour un pain blanc de blé d'Inde, de 
riz et de seigle, qui soit frais et de pre 
qualité, pour un pain de ménage, ues 
aeries, des gâteaux de toute espèce, allez à 
la compagnie de pain de me nage de Boston. 
Boulangerie au coin des rues Bank et Queen.

ée générale de 
d nombre de

allez chez

$8. ;

Il y a eu des
ecms mis en Dup

Wm par
Comelie

me ferez 
notte ; il y a bien de 
ent chez moi.”— 
it de porte,” 

répliquer
sitôt : “ Lorsqu'ils ont été dans l’erreur un 
an, ils se corrigent.”

Plus loin, M. Ethier, parlant de la cocoïne, 
dit : “ C’est un remède que je ne 
pas beaucoup.”—“ Cest pour cela, 
Comelier, que vous en parlez. ”

Le docteur Demers a déclaré qu'il est 
professeur de pathologie interne à l’école 
Victoria."—L’avocat Jeannette! “Dépa

rés.) Il est bien permis 
vieux garçon de

cat de M

a rétrompen 
L'autre, de

connais 
dit M.

M
terni té interne ! (Ri 
à un

.viais nous ne comprenons pas pourquoi 
messieurs les médecins et les avocats de 
Montréal, puisqu’ils ont tant d’esprit, 
tinent à demander s’il est prudent d

r des anesthésies t. Ce n’est qu'au 
ue l’anesthésie se vend en bouteille, 

nté ; mais au propre, les phar- 
dent des remèdes anesthésiques.

le lt. col. d'Oraonnens a été 
néral du district 
continuera l’ex-

1 ; Thoe. 
me, «1,25se tromper sur ce

«2. ;
une poche de patates ; Joe. 

Maudurat, un canif, «1,50 ; Wm. Wall, 
boîte de cigares, «2. ; John Robert, brosse, 
60ct*. ; Geo. May A Fils, sachel, «1,50 ; G. 
Neelin, porte-musique, $1,50 
Frères, «3,50 ; E. G. Laverdure A C 
nif, 75ct* ; L. T. Ro;hon, boite de cigares, 
«2,50 ; F. Rogers, Pain de Savoie k trois 
étages, «3. ; J.
$1,25 ; Victor Laporte, boite de uigai
O. Martin, assortiment de bouteille» de 
fum, «2,25 ; P. A. Bérubé, cinq livres 
noix ; Leblanc A Lemay, paire de pan ta 
Ions, «5. ; J os. Bureau, «I. ; M. Oendron,

; Joe. Dion, «1. ; Nap. Lalonde, pipe, 
«1. ; E. A. La flamme, effets, «2.-; Pierre 
Foubert, 50cte ; M. D. Gauthier, paire de 
pantoufles, «1,50 ; Jos. Perth, 50cts ; C. H. 
Doueet, Médaille, «5. ; S. Laporte, chaîne 
de montre, «2,50 ; J. Julien (Peintre), «1. ;
P. C. Gqjllaume, Livres de la valeur de «1. ; 
C. O. Dacier, porte-cartes, «2. ; Melle. 
McDonal 1, chapeau d’enfante,
Johnson, «1. ; A. D. Richard A Fils, para
sol, «2,50 ; H. H. Pigeon, un jersey, «3. ; 
C. P. Pelletier, demi-douzaine de chemises 
blanches, «5. ; A. Dazé A Cie., retire de bot
tines pour Dames, «2. ; J. 8t. Cyr, boîte de 
cigares, «2,50 ; P. S. Egleeon, «1. ; Joe Rio
pelle, «1. ; C. Landreville, SOcte. ; G. H. 
Roche, «1 ; Cushing House, boite de cigares,

; Trudel A Frères, pain de Savoie, «6. ; 
J. Johnson, bouteille de Brandy, «2. ; N. 
L. McArthur, meule à couteaux, «2. ; P. 
H. Chabot A Cie., horloge, «5. ; Harwood 

; R. M. McMorran, 
chapeau, «2,50 ; Cyrille Laviolette, «1. ; A. 
Lemay, cadre * portrait, «2. ; Chevrier A 
Cie., Portrait de Mgr. Duhamel, «I. ; AL 
Gravelle, paire de pantoeffee, «2. ; K. Robi- 
taille, «L ; 8. Laadriae, *1. ; A. Dufoed, 

F. Normand, $1. ; J. Ayotte, «1. ; L. 
Lortie, «1. ; M. Normand, 25cts. ; M. Dro
let, «1. ; J. A. Valia, M. ; L. Belanger, i 
douzaine de portraits, 12. ; Noël A Chevrier 
J. W. Teithman ; McDougall A Cuzzer, 
douzaine cuilliers à thé, «2,50, et $ douzaine 
cuillers de table, «3,50 ; C. Pothier ; F 
Lapointe, cinq livres de thé, «2. ; Thomas 
Vifieneuve, «1, ; W. O McKay, boite 4e 
cigares, $5. ; Os. McDoaell, abonnement 
d'une année au Canada, «4. ; Ad. Chevrier, 

Le. G ration, SI- ; Dr. Valade

Hier soir a eu lieu l’assembl 
la société Ht-Antoine. G ran 
membres y assistaient. *

s’obs

; Rolwrteon A
figuré que 
comme la CANADIENS FRANÇAIS, Québe 

vous invite à aller fêter Jacques Cartier le 
découvreur du Cana<la. «5.00 aller et retour 
par le Pacifique. Départ vendredi et e am edi 
les 21 et 22. Retour mercredi soir le 26

maliens ven
à argent,Jouets

On dit que
nommé député adjudant gé 
militaire No 6 ; mais qu’il 
ercice de ses fonctions comme instituteur à 
l’école d'infanterie royale.

He courant.

f Ottawa* v* Pastimes «I %g- 
BARë i densburg sur le parc METHO 

4 P0L1TAH, près de la gare 
BALL j Atianüqoe, samedi, le 22 jum

#1
LK PONT We.LLI.Nti TO N

LrcMMsmaraitisala ep*a*e à
le canal La 
t être rem

awGrand assortiment d’étoffes à robes 
avec garnitures à très bas prix, chez C. P. 
Pelletier, 557 rue Sussex.

Le vieux pont Wellington sur 
fait son temps et il doi 

placé par une construction plus
Hier soir vers 7 hrs p.m., on faisait passer 

le concasseur mécanique sur ce pont, lorsque 
les roues du fourgon se sont enfoncées à Ira 
vers la boiserie du tablier. Impossible de 
faire virer le pont et la navigation a été 
entravée jusqu’à minuit, 
intendant du canal, a dû 
tillage complet pour 
sur le canal.

; R-

£9"Les personnes désireuses d'acheter de 
devant de cheminée en ardoise, bois ou 
marbre,feront bien de visiter l'établissement 
et les salles d’échantillons de la Compagnie 
Granitique, Bassin du Canal Rideau,ou l'on 
en tient oensianuneot un grand assortiment, 
des derniers patrons et à des prix très rai-

faire venir 
rétablir la ...

on way, sur
nir un ou- 
circulation

Morale : Il faut nn nouveau pont.

M- J. Arthur Franchère, avocat de Wa
terloo, a été nommé député shérif de Mont
réal, en remplacement ae M. J. F. Dabreuil, 
démissionnaire.

m Meubles de tout genre et de toute es 
pèce, Rideaux, Buggies et wagons pour en
tant* ; tout ceci à grand bon marché pour 
argent comptant ou par in»tellement». 
Voyez nos vitrines. T. W. CURRIER, 186 
rue Rideau et 116 rue Sparks

A Lecourt, valise, «5

imms OTTAWA II. :
«ZCRANDB mOCKMSIUN DIMAN 

CHE. Chapeaux de paille à lion marché 
chez Nolan, 49, rue Rideau.4e In *41I*|t*e4 i

blée du 
pique-nique de la

Il y a eu, hier soir, 
comité de direction du 
SL Jean-Baptiste. Tous 
ont été pris pour ass 
grande fêta de lundi. Ce comité d<nt s’aa- 
sembler de nouveau dimanche, après-midi, 
à la salle St. Joseph.

«.Les prix sont de «1.25 par jour ou de 
«7 par semaine. Le St Lawrence Hall, au 
coin des rues Rideau et Nicholas vient d'être
ouvert kar ne pied sans égul. M. Mille, de 
l’hôtel Ru well en est le propriétaire. Le 
cuisinier vient de New-York, et c'eat une 
main très habile, de aorte que l'on peut dire i 
La satisfaction est garantie, quant aux re-

A Cie.,SL ; Le- <
Effets, «2.

M. le Grand Vicaire Routhier, qui était 
allé, hier, au collège St* Thérèse pour 
ter à U distribution des prix, est rentré à 
Ottawa, ce matin.

Le Dr de Bonald vient de recevoir de To
ronto k certificat <Fenréci*trement de son 
diplôme de l’Univereité McGill. En Même 
tempe, on lui a conféré le diplôme du Col- 
fcg, 4e, et Chirurgien* d’Ontario.

DF.CE>

C6^ e t»*

funèbre quittera sa demeure, 182 nie Water, cais, anglais, écossais et eanailiens, ainsi que 
a 7.30 heures du matin pmir *e rendre à k des casimire de tente «wèeee, vient d ar- 
BasilNiue et de là àu cimetière. river chez P. DKSILETS, No 180 rue Ri-

Parento et amis sont priés d’y assister demi, oh vous feme bien d'arrêter avant 
aucune autre invitation- d'aller acheter ailleurs, _______'

S "M
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I
ES pbofessioiielles

r. gorman, llb.,
Succvj,U, deL A Olivier,
I Selllcltfir, Zeiaiee, Ele,

—bubiac—

OTTAWA, Ont.
I

1KNT A PRETER

0ÜRT A MacCBAKBx 

OABA A REMON
SOLUdTïuHa, NOTAttœ trr

V, ru» Spun, Ottawa, On
“ ** .™,tl
'Gaaa. G. B.

r, Mciten & ülanehri,
XVOOA TB

1

». r.Bimo,

4 tiae Elgin, Ottawa
(■N FACE DD BU88XLL)

«r- D. G-ScL^a. C.A.B.,nc„e.

McLADRIN, L.L.li.
AVOCAT, JB TC,

i : 19 rne Elgin, Ottawa 

FISHER
’■at, Solllclieur, Etc.

ELOjB iHcVJSj.2 y

\ sULLlCITEllIt, ne.
— bureau : —

►■terto CI ibors, Ottawa,

CHimiEA 4 fiuOFfltr
>CAT8, SOLLICITEURS 
' 1* Cour Supreme et le Parlement

»iw, 14 m «etealft, (Htowi, 0,1)

J- J. Godfrey
F- H. Chrysler

■IN * CODE
«•*■» SelUelteera, Ele. 
SOAN, RUE SPARKüf

l'Hotel Bu-seJi.

dley 4 Snow

*y“ d<

dry & POWELL
s»t», Sollidfamn, Bto.
•«R la G’oon Sdprêhk bt les

DKP ARTK.WBNT8. |

ie Spziis, ea face deJ'flotol Kossel
r- G unary. F• C. PowelL

F. LEMIEUX
Icitenr, ele, Agent pour la Cour 
leParl-ment et les Déiart©-*ai 
Jments publics. m

■ 74j Bue ti, arks, Ottawa!" ""

r. JULIEN
i «ue tir Patrice

1ER, PEINTRE
KCOHATfclB.
ER ITBURCHISiEUR.;
i exê.’nté av c soin tt promp-

CH, 435 rue Wellington
î“rJ* ,venle dee corset* fri* 
t atisi et ai ’.ri g genres.
jz tonfe si i ynnè sur commande

OLLlNSA umj0?"
X, 31 Orne Wellington, Ottawa

•°TRB PAIN, TARTZS, PAIN Ug

Union.
U B DALHOUSIB—216

U KfcKHKSAiN
MBIEB SANITAIRE
• recommande pour le posage 
ppareils de chauffage.
ie LYON, OTTAWA

STEWART
Iirovincial et ingénieur civil.

i HciiAN &
AVOCAT#

ttmli p*rle te, Notaires, Ele. Ete.
iüK ELGIN, OTTAWA. 
•vanUeJRuAeell).

LEPROHON
ICHITECTK

VICTOHIA CHAMBRES
«M*, chambre No ».
*<W rae Daly, Ottawa

WBUR 
moyen d 'o^rkÏkdrsÂoÎ

q?SieW e"re eMU*die dane

W. WARD,
1CAT BTC

IOKIi|10 CHAMMR.S, Otüt
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foin des rues O'Connor et Queen. (Près de la rue Sparks);

'■ aaSffisAasSi PATINS '
Chez THOB. BIBKBTT, lis Bue Bltteao

P.S.-i.ooopaire. Je ..000

D.J.. BEAUDET
COIN DBS RUES BAY et FLORBBOL OTTAWA

MAMUFACIURISM U* -----------

Cadra d'ouvertures, Porta, Jalousies, Moulura, Bois pour piocher, Bois à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Bois de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machines améliorées sont en usages dans notre établissement

Ouvrage de premit-- Claase^garanti. Communication téléphoniques.

BUREAU A LA VILLE :

No. 28 RUE SPARKS, RUSSELL HOUSE

ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE
Ameublements de SALON, de SALLE A MANGEE, de 

CHAMBRE A COUCHEBJdans tous les GENRES 
--------- et tous les PRIX, chez----------

HARRIS & CAMPBELL

Cette ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua
lité des articles qu'elle vend.

(0 Pour Cent de Réduction sur tout,‘Achat Argent Comptent

HARRIS & CAMPBELL

t
!

mâcher. Sera", cuuMMIto, tapta
__ Toiles «e feaetree et ronlraez. Mi
■train, cala (oui reee'il faat>e*r ]

632 A 634 RUE SUSSEX, J

Chah

M*|

SOYOEN>.n

k
DE

Cbapeaoxde Paille, etc
Parapluies, Capota imper

méables, Portemanteaux, 
etc,, etc.,i$

Chez

JOSEPH COTE
114 BOX BISEAU, OTTAWA

P 8—Pwir argent comptant aevleaan

Manufacture de Voitures 
BOY-AX-iIED

S. LEVEILLE
PROPRIETAIRE.

Sulkeys, etc. Etant arrivant de Chicago et des antres vflles américaines nous avons puisé 
de grandes connaissances dans not état, none sommes en mesure de garantir entière satis- 
recilon. Nos otjvrms sont tous des plue habiles et travaillent sous notre direction • les 
matériaux emp]<to-és Font a est les meilleure que l’on puisse se procurer et nos prix très bas 

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le 
en pratique dans tontes les branches de répétions.

ri

système qua nous matous

56 BUE DULY - - 19 ET 21 RUE STEWÂBT

COMPAGNIE MANUFACTURIERE DR

E. B. EDDY
[LIMITÉE]

ETABLIE ER3L AXNEE 1854. INCORPOREECER L’ARREE I8S3P
lUUGiJ

IMAM 0FACTÜBIEB8 et MARCHANDS!*» GROSS

Bois de Charpente, Portes
Chassis, Jalousies, Moulures, Outrages de Maisons, Ile.

Seaux, Baquets, Planches à Laver, Boites et Caisses d’EmbalIage.

ALLUMETTES. “TELEGRAPHE” de Profère Qualité.

QUOTII
Et HtM«u

Publié par lt

lOene ASM Et

PIANOS
Pim da

Cîfclckorlng

Orgnw Hm 
de Batsy ]

Kimb

Ne
avon 

asssori 
complet 

de bons 
seconder 

prix et 
tiens s. 
- port<

toi

VENDREDI 21 JUIN 188#

TiimiKiticfsmii - Ernie Yale le Ella Peae etpouHa^Fjgure, les Mains,

Crème de Miel 
et d'Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et des Roses de Moloderms.
en face de la rue York. Habite d'hommes et 
de femmes, nettoyés, teints, réparée et remis 
à neuf. Tapis de pianos, de table, ri teanx Pendant ce Moisà neuf. Tapie de pianos, de table, ri Maux 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyée 

Plumes d’autru- 
prod. Its, net-

Un assortiment comp’et et nouveau des ar
ticles de toilti.te ci-deesus re- 

nant d'être reçu,
ou teints à la perf-cti n. 
chee teintes avion l'espèce 
toyéee et frisées.

HIAUniE
Ou ne se sert d’adHL^iroçédé chimique. 

6e àl’hsbiletSfkaotremain-d'œuvre.
On va chercher et 

tonte la ville. 
1 cents chacau.

Habillement» complet» 
laine pour #4.50R. A. MCCORMICK

Oc se
Satisfaction garantie, 
ou délivre les ordres par 
Les collets et les poignets
H/. G--A_C3-2SrOICT,

504 rue SUSSEX devant la rue Y es». 
P, 8. Succursale, au No 160, rue Main. 

Hull.

CHIMISTE ET DROGUISTE Habillement» Jfiût» sur corn 
mande seulement $1075-RUE SPARKS-75

Prescription pour médecine St familles 
préparées avec soin 

Communication téléphonique 1-2-8
Mes 9«Set 971. WsHIsgtm

HUILE

&
PiATTENTION !

IIKIIHATISIALE FITZPATRICK ET H AM RM
se font un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à leur msgasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

FITZPATRICK â MARRIS
65 rue William.

FA1REAU & Ole, Breveteurs

(liaerioon certaine pour toutes
douleurs Rhumatismales, les Hémorrhg 
et autres affections sembla

giee
blés.

EN VENTE CHEZ CHITTY & CO.MOÏSE BLOUIN, Agent
137 RUE RIDE*U

VOITURES DE PLACE
DE PREMIERS CLASSE.BT KTO- S Pt TJ E YORK

Communication téléphonique en tout temps
M4, rue MaèFalriea Ottawa.:

1 12-87-88

.,.>z. ------DE-------

PROPRIETES FONCIERESGUSTAVE RICARD

H 48 RUB ELGIN, OTTAWAHotel “ Cosmopolitan ”
LE l ancien notei de n. McCaffrey est 

maintenant restauré à neuf et fournis selon 
toutes les commodités . modernes. Les mar
chands et les hommes d'affaire y trouv 
ront un endroit tranquille et convenu 
pour y faire leur transactions sans y êLe 
dérangés et y passer une heure des plus 
agréable. On trouvera am si à cet hôtel 
model le meilleur choix de liqueurs de 
toute sortes, aussi que les cigares les plus 
exquis. M. STARRS, gérant.

LOTERIEH
NATIONALETABLE HORAIKK

Les convois quittent la gare UNION 
suit :

press du Pacifique 
Irthur, Wixmpse,

Calgary, Banff, Vancouvib, Victoria, et 
tous les points sur la côte du Pacifique 
ci au Nord-

comme CLASSE 3D.\. M—"s Ex 
pour Port A12.20 119 Rae RIDEAU

LE 25EMB TIRAGE MENSUEL 
AURA LIEU LE

Oieil.
A. M—*i Express de l’Atlanti-4.30 que pour Mont mal, Quebbc, 
ms les points de li Nouvelle- $1.00 MERCREDI, 17 JUILLET 1889Bosto , et lo 

Angleterre.
I A 2 HEURES, P.M.A. M.—* Express local — Pour 

Moni real, et tous les points7.00
Intermédiaires.

VALEUR TOTALE DES LOTSFTviLLE, Près- | Messieurs, si vous avez be
r;.'NrSoSs’"'el : *?»> d'u,ne„1?nne chauf™,e

Il QRA m. — * bhockvilu. p,,th. d Oxford, légère, et que voua
lliijw Kingston, Pktkhiioho, Toronto, ! ayez le montant Cl-deSSllS à
Bgpfalo, et tou» le& points d’Ontarto-Uuwt. donner> arrêtez au No 119 
Il A C a si -r» Fxpres, <i* Boiton— »ur la rue Rideau et ne de-
l|aaV«r Pour Munthkai. (station Wind- , ,. ,
or), St. Jean, Lowru, Boston, et tous les ; mandez aucune question d OU 
oiuts de la Nouveiie-Angieterre. elles viennent ou—ô bien_
1.45

Pour Kkmi7.45 M 850,000.00
ti us les poiii

Gros Lot: Un Immeuble de $5,000.00.

NOMENCLATURE DES LOTS:

1 Immeuble de.......$5,000.00 $5,000.00
do ----- 2,000.00 2,000 00

Immeubles de...... 1,000,00 1,000 00
4 do ________ 600.00 2,000 00

10 do ________ 800 00 3,000 00
30 Ameublement».... 200.00 6,000.00
60 do ................ 100.00 6,000.00

P00 Montres d’or___  60.00 10,000.00
1000 Montres d'argent 10.00 10,000.00
1000 Services de toilette 5.00 5,000.00

9897 I/O ta valant

i‘. M —* Express de N^w-York— 
Pour K MPiviLi K, Winchester, 

Prescott, Albany, Troy, New-York, Phi
ladelphie et le tu I.

nous n’aimons Jpas à tergiver
ser.

P. M.—Je Express St Paul et Min- 
ne poli?.—Pour tontes les stations 

lu Sault Ste Marik, St Padd, Minneapolis, 
Duluth, et de tous les points au nord de 

higan, Wisconsin, Minneto a, Dakota 
et Montana. En ligue directe pour Et Paul, 
sans changtr de chars.

1.50

MIc

COUT DU BILLET •1.00
js js I'. M.— * Ex) ress rapide pour 

Montreal, Quebec, St jran, 
Halifax et tous les points du Nouveau- 
Brunswck et de la Nouvelle.Ecoe e via le 
chemin de fer Short Line.

P. M.—* Train local 
Carlkton, Smith’s

I II I
Il e* offert an porteur de tout numéro 

gagnant de lui payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dixC’est aujourd’hui

P fl II R *e temP9 des tournu-
I U II 11 peg (bulles), les cor- 

setsJPanier, ondes de 
—I»E— cheveux naturels

avec ondulations de 
différentes grosseur, 
parures de toutes 
sortes, en cheveux 
naturels, tulles invi
sibles, épingles,épin
gles à cheveux de 
fantaisie.

Agence des pa
trons de Butterick, 
chez

pourcent.
Lee noms des gagnants ne sont pas 

ublicité, à moins d’une antori

Lee demandes de billets seront reçues 
•qu’à MIDI le jour du tirage.

3e Mercredi de

mixte pour 
Palls et8.30 livrés

à la pul 
spéciale.Bhockvillk.

js C P. M.—;s Express de l’ouest— 
IU*4v) Pour Kingston, Pktbrhorough 
Toronto, Buffalo, Detroit, Chicago, Oma
ha Kansas City et de loas loi points des 
états de l'ouest.

juequ
Tirrages, le 3e chaque mois. 

Le Secrétaire : S. K. LELEBVRE,
19, Mae Salal-Jaeqnea,

Mob treat. CanadaSERV CE SUBUhlIAlN

Aylmer, ^°«AM'12 5°",50°
9^-?A_______: — 7.40 À M. II 35 A.Britannia, m. 1.50,6,00,8.30

DE

et 10.4f> p.m
* Tous les jours, U R dimanches exceptés. 

♦Tous les fou -s. s Sleeper.
J. K. PAllKEtt, JOS LANDREVILLEAgent dt R billets dj la cité. 

42 rue rks. Ackroyd
134 KUE SPARKS

401 Une Sparks

Ecuries de louage, Chevaux et Voitures 
de premier ordre. Commandes exécutées 

Communications par te!é-

üttawa, 3 juin 1889.

sans retard.

FERRONNERIES
LAURENT DUHAMELL’une des plus anciennes maisons com mer 

claies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qualifiée* eotu le rapport dee bas prix 
localité dee articles oflbrte en vente;

EN PERSONNE *TAL D.—MARCH! BT.

Assortiment complet des meilleures vian
de* du marché d'Ottawa. En gros et en 
létail : mouton, porc, saucisses, etc. Comme 
>ar le passé, M. Duhamel se fera un devoir 
le satisfaire les pratiques qui voudront 

olen Vhonorer de leur bienveillant patro
nage. 1 12 87-88

McDougall & Cuzner
.Enseigne de la groeee.Tarrl*re

VISITE OTTA WA

— MAGASINS:-—

RUE SUSSEX ET DUKE*CHAUDIERE
23-11-87-88. W. E. BROWN

Nouvelle Boulangerie. (MANUFACTURIER rr MARCHAND

Pain et gâteaux faite pour familles, fruits 
i et confiseries à bon marché au No. 397, rue 

Wellington.
CHAUSSURES ES GROS

A transporté son établissement au

»• •! BOE RIDEAU,OTTAWAI

! GRANDE OOVEBTTJRB
— D’UN —

MABNiFiaux magasin

TAPISSERIES, PEINTURES, HUIEBS 
VERNIS, ETC., ETC.

Souma magasin de Chans- 
----- sures------

V J Invite le public à [venir me faire une 
visit*. Je tiens aussi plusieurs hommes 
pour ouvrages [de pratiques—satisfaction 
garantie.---------3LiHj—

G.;OLAÜDK,
(Rue Dalh >ueie

DR. KERGAN :

VINAIGRESI Nous exécutons aussi toutes sortes d'ou
vrages à fresque et décorations an papier de 

, tout genre. Venex nous voir avant d’aller 
ailleurs. Tout ouvrage sera garanti.

VINâlGIIERIE DE III6ST0U. 
A- HAAZ <Se dffi

■AXinrACTOBnaa

—ftÆBabS—-
flmatb Pen sons tons tea Rapporta.

U mm A OTTAWA

Président de la INTERNATIONA!. 
MEDICAL COUNCIL ASSOCIA
TION, visite, pour la première fois 
dans l’histoire de l’association, la 
ville d’Ottawa. 11 est accompagné 
de plusieurs membres de la faculté. 
Ceux qui désirent voir le meilleur 
médecin spécialiste de l’Amérique, 
ont aujourd’hui la chance d’aller le 
visiter, dans les salons de l’hôtel 
Brunswick, dans îa rue Sparks, de
puis samedi matin, le 15 juin, jus
qu’à mardi soir, le 25 juin. Consul 
talions et opinions gratis,

ALFRED LEMIEUX
Résidence privée : 268, rue de l’Eglise. 
22m-!e;Msgaein : 91, rae Duke, Chaudières.

in Mitre et U hllk a Chiral
Tapümri*, Pstatrow Hulin, sU.

"BRSbS

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD 
887, Bue 314mm, Ottawa

4e iJe
i •uueà

SenMti Guérie—Un trèo intérea- 
eent pamphlet illueûè de 132 pages, into, 
tulé *7müé^tur la Surdité, Bruits dans te 
lits. Comment vous guérir vous-mêmes 
M chasivous. Pert franco, 6 et». Adrtwes : 
pr NkboUon, 30^StfJohiLlMoutrai. ..

Il dépend de vous dé m’épargner de 
cruels chagrins...

Elle eut un sourire Irise et elle
ajouta :

—J’ai concience de ne vous de
mander qu’un léger sacrifice. C’est 
à peine si j’ai l’honneur d’être con
nue de vous, je ne puis que vous 
être bien indifférente.

La physionomie de M. de 
trahissait une profonde souffrance-

—Vous vous trompez, 
moiselle, prononça-t-il d’une voix 
grave, et vous me jugtz mal. J’ai 
passé l'âge des déterminations pri
ses à la légre. Si j’ai sollicité votre 
main, c’est que j’ai su apprécier 
comme il convient les nobles qua- 
lités de votre cœur et de votre es

FBTJirjXjBTOlsr

LES

ESCLAVES
DE PARIS

EMILE ÜAIiORIAU Breulh

PHEMIBItB"l-ART18

LE| CHANTAGE

XII 
Suite

Orphelin, n’ayant qu’un insi
gnifiant patrimoine, M. de Breulh 
s'embarqua, lorsqu’il n’avait guère 
que vingt ans, pour l’Amérique du Prit- crois V™ 8era h;ureux en" 
Sud. Il y est resté douze ans, tantôt |tre lous> celui dont vous daignerez 
jaisant la guerre de partisans, tantôt acc°Pter nom' 
djmandaut aux plus singulières j Mlle de Mussidan ouvrait la bou- 
professions sa vie de chaijue jour, j vlie pour répondre, mais déjà M. de 
préludant par deux expéditions aux Breulh poursuivait : 
tentatives avortées d? Raoussel- : —(IU0‘ donc ai-je déplu assez
Bouldon et de Pindray. | pour être ainsi repoussé ? Je l'ignore.

A son retour en France, il n'était Seulement, mademoiselle, sachez-le 
guère pins riche qu'à son départ, bl<=", c’est un malheur dont je ne 
lorsque son oncle, le vieux marquis me consolera, de ma vie. 
de Faverley, mourut en lui léguant La sincérité de la douleur de M. 
ses immenses propriétés, à la con-1 IPeulh était si évidente, que Sa 
dition de joindre, par un trait d’uni- b‘n* en fut ^mue. 
on, à son nom de Ilreulh le nom de 1 -Croyez, monsieur, dit-elle, que 
Faverley, menacé de s’éteindre. jjo suis touchée plus que je 

On ne lui connaît qu’une passion I ra's * exprimer. Vous ne m av. z pas 
déplu, monsieur, et votre rer.h r- 

au-delà de mes mè

ne sau-

sérieuse, les cheveux.
Mais s’il fait courir, c'est en grand j til|e m honore 

seigneur et non en palefrenier. rites. J’aurais été heureuse et fi ère 
Voilà ce que tout le inonde sait sur 

l’homme qui allait tenir entre ses 
mains les destinés d’André et de

d’être votre femme, si...
Elle fut obligée de s’interrompre, 

tant le sang affluait à sa gorge.
Mais M. de Breulh fut cruel, il 

insista :
—Si demanda-! il.
Mlle de Mussidan détourna la tête 

pour dérober le spectacle de sa 
confusion, et c’est presque difai! 
lante qu’elle répondit :

—Si je n’avais donné mon cœur 
et promis ma main à un autre.

M. de Breulh ne put retenir une 
exclamation :

—Ah !
Intention, hasard ou jalousie1 it 

avait, ce “ Ali ! ” comme une ap
parence d’ironie qui blessa et ré
volta Sabine.

Elle se retourna irritée,et cVsl la 
lète haute, après avoir cherché et 
rencontré le regard de M. Breulh, 
qu’elle reprit :

—Oui, monsieur, un autre, choisi 
par moi entre tous1 librement, à 
l'insu [de ma famille ! Un autre 
pour qui je suis tout, de même qu’il 
est tout pour moi !...

M. de Breulh ne répondit pas 
g—El ce choix ne saurait vous of- 
fencer, reprit la jeune fille. Vo1 s 
ignoriez jusqu'à ||son existence, 
quand je l'ai rencontré, c -t autre. 
D'ailleurs est-il une comparaison 
possible entre vous et lui ? Non, 
Vous êtes, vous, tout en haut de 
l’échelle sociale ; il est, lui, tout 
en bas.

Autant vous êtes noble, autant il 
est peuple.
■Vous êtes maître di ne point porté 
de titre : on dit les sires de Brenlh 
comme on dit les sires de Cosy ; lui 
n’a pas mémo de nom.

Votre fortune dépasse vos fan
taisies ; lui se débat et lutte obscu. 
rément pour le pain de chaque jour. 
Car il en est là ! oui, monsieur.

Peut-ôre est ce un homme de 
génie ; les difficultés les plus mi
sérables de l’existence enchaînent

Mlle de Mussidan.
Il venait q’entrer dans le vesti

bule, et il allait adresser la paroi* 
aux valets de pied qui s'ôtaient le 
vés à son approche, lorsque aper
cevant Salrne sur les dernières 
njarches de l’escalier, il salua pvo- 
f mdément.

La jeune fille vint droit à lui.
—Monsieur,ditclle,si émue quelle 

était à peine intelligible, monsieur, 
je vous demanderais de m’accorder 
un moment d’entretien. Je voudrais 
v jus parler, à vous seul...sur-le- 
champ.

M. de Breulh s’inclina respec
tueusement sans rien laisser voir dt 
son étonnement.

—Ce m’est un grand honneur, 
mademoiselle, répondit-il, d’. vo'r à
me mettre à vos ordres.

Sur un signe de Sabine, un des 
valets de pied avait ouvert la porte 
de ce même salon où le docteur 
Hortebise avait vu presque à ses 
g noux l’orgeuilleuse comt sse de 
Mussidan.

La jeune fille entra la première^ 
peu soucioase de l’opinion et des 
conjectures des domestiques.

Elle n’otîrit point de siège à M 
de Breulh.

Debout, prf*s de la cheminée, elle 
s’appuyait à la tablette, comme si 
elle eut craint d’être trahie par ses 
forces.

Ce n’est qu’après un long silence, 
horriblement emh irrassant pour 
tous deux, que Mlle de Mussidan 
réussit enfin à surmonter l’horreur 
que lui inspirait sa démarche.

—Ma conduite extraordinaire, 
commença-t-elle, vous prouvera, 
monsieur, mieux que les plus lon
gues explications, la sincérité de 
mon estime pour votre caractère, 
mi confiance absolue en vous... 
g^M. de Breulh 11e sourcilla pas.

Uù voulait en venir Sabine ? Son 
esprit s’égarait en mille suppositions 
contradictoires.

—Vous ôtes un ami de notre fa
mille, poursuivit la jeune fille, vous 
avez pu mesurer les misères se
crètes de notre intérieur. Vous avez 
dù reconnaître qu’entre mon père 
et ma mère, je suis abandonné au
tant qu’une orpheline...

Elle s’arrêta

son essor.
Pour conquérir le droit da de

venir un grand artiste, il est ou
vrier... Et si jamais vous serrez sa 
main loyale, vous y sentirez les 
cillosités du travail...

Mlle de Mussidan eût pris à tâche
de désoler ce galant homme, dont 
elle attendait un grand service, un 

. sacrifice plu s grand encore, qu’elle 
interdue et bon- parlé autrement.

L’idée que 
peut-être sf 
pressions e» 
çant son 
s’excuser 

C’est 
hauler 
à cou 
repr

Dam son inexpérience,
’e Breulh allait faisait tout pour avirer la bles- 
rendre à ses ex

cite

sure qu’elle venait de lui faire.
Et jamais elle n’a va t été si belle 

qu’en ce momîiit, on elle vibrait 
out entière au s ouille de la passion. 
Sa voix avait des .sonorités étranges. 
Sou âme montait à ses yeux.

—Maintenant, monsieur, reprit- 
elle, comprenez-vous ma préférence? 
Plus est large, profond, Il fran
chissable, eu apparence, l'abime qui 
le sépare de moi, plus je me dois 
d’êtVe fidèle anx serments échangés. 
Je sais mon devoir. La femme digne 
de ce nom doit être, pour qui l'aime 
l’espérance et la foi, qui enfantent 
des miracles.

Qu’on me juge insensés, j'y con
sens.
HJe sais quels dangers on court à 
heurter les préjugés.

Il se peut que l’avenir me réserve 
uà châtiment terrible... on ne m’en- 
tîndra jamais me plaindre. Enfin, 
cet autre... 6

,iner que, devan- 
elle cherchait à 

ait sa fierté, 
vec une nuance de 

.evait paraître étrange 
ans sa siuation, qu’elle

i-je donc à me justifier ? 
vous demander un en- 

nonsieur, c'est que je veux 
jujurer de renoncer au... 
dont il a été question, et 

de prendre sur vous la res- 
t isabilité d’une rupture.

Si inattendue était cette décla- 
ra'ion, que M. de Breulh. malgré 
cette puissance de dissimulation 
que donne l’usage du monde, 
laissa voir sa surprise profonde, 
voilée d'un certain déprt.
M —Mademoiselle... commença-t-
il.

Sab ne l’interrompit.
—C’eet u 1 gand service, dit-elle, 

que j implore de votre générosité A continuer

LÏS LIBERAI

Dans un récent< 
à Londres, devant 
2,000 électeurs, M 
d sait : J’espère qi 
pé à votre altentioi 
deur anglais a été 
tC’est une honte !) 
ne supposât qu’il t 
lotion française, 
qu’on ait jàmais co 
g aude sottise. (T 
que le disait un de 
cent ans ;

« La France, dan 
ses bras giants, et 

qui fit reten 
jura qn’c 
rd'hui, 1

et la mer 
» Aujou 

croit qu’il po 
révolution fra 
Napoléon Bonapai 
d’un traité qu’on i 
qui contenait une 
quelle la Républiqt 
reconnue, prononça 
les : « Rayez celte 
publique française 
soleil, aveugle qui 
il en est de n.ên 
(Applaudissements.)

» L’attitude du go 
rail plus étrange er 

geque le roi Ge< 
deuï tories assez ac< 
époque cependant, 1 
que les évènements 
tassent d’être condi 
pas superlative men 
gouvernement soit 
apte de soumission 
prince de Bismaik 
très bien !)

.» Si nous devons 1 
représailles historiq 
pereur d’Allemagne 
un casus belli contre 
nos ancêtres ont d 
1er. (Très bien et r 

Quelques jours aj 
bre des communes, 
pondant au renégat 
chen, chancelier de 
sait : « Si le chanc 
les évènement de 1 
d’influence dans le 
trompe beau oup, a 
rail s’en assurer au 
taire d’Etat pour l’Ii 

o Quant à cherche 
révolution français 
1793, pourquoi ne p 
formation à came d< 
trente ans qui l'a su 
nés de carnage qui s: 
à partir de 1791 ont 
dues aux despotes dt 

> Nous avons afla 
au gou ve rnemen t 
grande m.ijorité de 1 
çaiee a adhéré à la 
au gouvernement. 
—Applaudissements 
je le répète, le gouvi 
que le proqve 
ue M. Gos heo, 
de partUApplaudisseï 
—Non, à droite.) 
n’est pas faire œuvi 
de refuser une marqi 
respéct au chef d 
que française ; de 
invitation si courtois* 
et qu’il aurait été si t- 
Quant à moi, je dt

son
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